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En dépit de nos efforts quotidiens, Bezons n’échappe pas
à des phénomènes d'insécurité.

Ces derniers mois ont vu s’opérer dans la ville des cambrio-
lages, vandalismes et trafics.

Je n’accepte pas que la métamorphose concertée de
notre ville soit ternie par de tels actes.

Je rappelle qu’il manque toujours 32 policiers au commis-
sariat de notre commune.

La réalité urbaine et démographique de notre ville, forte de
28 000 habitants qui accueille des milliers de nouveaux
emplois, le tramway, de nouvelles lignes de bus doit s’accom-
pagner d’un effort soutenu pour que nous disposions de for-
ces de sécurité à la mesure de ce développement et des
efforts que nous déployons. Ceux-ci seront vains s’ils ne s’ac-
compagnent pas d’une meilleure prise en compte par l’État
des situations locales, ailleurs que dans les seuls beaux quar-
tiers de la région Île-de-France.
Je n’imagine pas que l’État puisse faire la sourde oreille à cette
exigence qui n’est pas nouvelle.

Je confirme donc au ministre de l’Intérieur ma disponibilité
pour examiner avec lui toute solution susceptible de contri-
buer à ce que des moyens humains et financiers adaptés soient
mis en place pour un véritable service public de la sécurité.

À défaut de réponses concrètes, je vous proposerai de
nouvelles actions citoyennes concrètes pour faire bouger
les lignes.

A propos des pouvoirs de police du maire.
L’article L 2212-2 du code général des collectivités territoriales
donne la charge au maire d’assurer, de faire respecter la sécu-
rité, la salubrité et la tranquillité publique. Or, dans la réalité, la
législation en vigueur autorise le maire à alerter les services de
l’État, notamment ceux du ministère de l’Intérieur et de la Jus-
tice, afin qu’ils préviennent, dissuadent et répriment les au-
teurs de tels actes ; ce que le maire et ses services effectuent
systématiquement.

Dominique Lesparre
Maire de Bezons,

Conseiller général du Val-dOise

Ce logo dans Bezons infos rappelle que la
ville de Bezons rejette l’accord général sur
le commerce et les services (AGCS) qui
prévoit la privatisation des services publics.

Tranquillité publique :

L'impatience nous gagne !

4-5  Zoom

6 À travers la ville

6 Ronceray et Grand-Cerf : deux en un

7 Agenda 21 terminé

8 Plan guide du commerce

9 Zone bleue en fonction

10  Solidarité

Jeunes et seniors autour des livres

11  Le dossier

11-15 Une ville, des projets 

16  Agenda

17  Bezons mémoires d'avenir

Belles Vues sur le logement social

18  Portrait

Vitrine sur commerçants

19  Culture

19 Ciné Poème

21 TPE : le programme de février 

22 Le développement durable en musique

23  Infos sports et jeunesse

23 Du sport pour les seniors

24 De la piscine aux fonds marins

25 Un gars, une fille, du sport

26 Hip-hop toute l’année

27  Association

28  Activités retraités

29 Santé

30  Expression des groupes

13

19

18

23

Bezons infos n° 336 - Février 2013 - Magazine municipal
d’information de la ville de Bezons
Édité par la direction de la communication de la mairie de Bezons - Rue de la Mairie
Tél. : 01 34 26 50 00. Directeur de la publication : Dominique Lesparre -
Directrice de la communication : Irène Fasseu - Rédacteur en chef : Olivier Ruiz -
Tél. : 01 34 26 50 18 - olivier.ruiz@mairie-bezons.fr - Journalistes : Pierrick Hamon,
Catherine Haegeman, Cynthia Severino, Dominique Laurent. Tél. : 01 34 26 50 64 -
Secrétaire de rédaction : Sandrine Gouhier - Maquette : Bruno Pommay -
Crédit photos : Gilles Larvor, Service publications - Imprimerie : Public Imprim -
Publicité : Médias et publicité - Tél. : 01 49 46 29 46 - Distribution : Régie des quartiers.



Bezons infos n° 336 _ février 2013

4
Zoom

Le verre, je trie
La collecte sélective du verre
va prendre une nouvelle am-
pleur. Entre novembre et mars
six nouveaux points de collecte
vont être installés, portant le
total à 21, soit 42 containers
d’une capacité de 4m3. Cette
expérimentation d’Eco-Embal-
lages vise à rendre le geste de
tri plus facile, plus près de
chez vous. À vous de jouer !
Et pour toute question, vous
pouvez contacter l’aggloméra-
tion au 0 800 35 20 71 ou les
conseillers Eco-Emballages au
0 800 133 133, deux numé-
ros gratuits depuis les postes
fixes.
Le point de collecte le plus
proche de chez vous sur
www.ville-bezons.frSo

lid
ar

ité

Eco-Emballages

Vœux du maire

Le Secours Populaire : faire plus…
L’antenne bezonnaise de l’association caritative a souhaité ses vœux à
ses partenaires. Dans son discours la responsable, Jeanne Guignard, a
rappelé que 98 personnes ont bénéficié du soutien du « Secours Pop’ »,
notamment alimentaire qui assure plus de 320 rations chaque mercredi.
Sans l’aide européenne, condamnée par certains pays, et dont le conseil
municipal a réclamé le maintien, cette distribution cruciale localement
serait menacée.
La culture est également un domaine d’intervention privilégié que le SPF
renforcera encore cette année, sans délaisser ses autres démarches
(santé avec la Mutuelle familiale, écrivain public, braderies…). Tout ceci
grâce aux 22 bénévoles qui œuvrent à Bezons.

Pour une ville unie

À l'occasion de la cérémonie des vœux aux acteurs de la vie locale, Dominique
Lesparre, le maire, a plus largement adressé à toute la population ses « meilleurs vœux
de santé, de bonheur, d’épanouissement personnel, familial et professionnel ». 
Ses premiers mots ont été à l’attention des plus fragiles ainsi que pour les salariés du site bezonnais de Revlon, l’entreprise de cosmétique
dont la fermeture a été confirmée depuis, pour la fin mars, « pour satisfaire les actionnaires américains ». Le maire s’est interrogé : « Peut-
on s’accoutumer à la détresse humaine, à la pauvreté et à la misère comme si nous étions dans une société sans ressources,
produisant peu de richesses ? ». Évidemment non, quand on sait que « notre pays et l’Europe n'ont jamais produit autant de richesses »,
« accaparées par un si petit nombre d’individus ».
Dominique Lesparre a rappelé que les Français, et plus encore les Bezonnais, avaient montré « leur exigence de changement » lors
de l’élection présidentielle. Et déploré que « ce qui est entrepris ne soit pas à la hauteur des espérances ». Il a donc formulé le vœu
que « priorité absolue soit donnée à l’humain » et appelé à ne pas laisser faire mais à résister.
Santé, logement et paix ont également été évoqués par le maire qui s’est dit confiant dans la « capacité de notre ville à se rassembler
dans sa diversité », derrière « les valeurs humanistes et progressistes de justice, de fraternité et de démocratie ». Il a tenu à assurer que
c’est dans cet esprit que la gestion de la ville a été menée en 2012 et le sera encore en 2013.
La métamorphose de Bezons se poursuivra fidèle aux exigences d’éducation, d’amélioration des équipements et du patrimoine, de
dynamisme économique ; au service de tous les Bezonnais et avec eux. 

O.R.



Bezons infos n° 336 _ février 2013

Zoom

Le service municipal de la jeunesse a offert une belle soirée aux jeunes diplômés bezonnais. Encouragements à poursuivre au pays de la réussite scolaire avec
escales « félicitations » et « bonne humeur » au programme du voyage.

Les seniors ont été conviés à partager le banquet de début d’année,
organisé par le service municipal aux retraités avec une équipe de
bénévoles toujours enthousiastes. Ils ont une nouvelle fois répondu
nombreux – trois services ont été nécessaires pour tous les accueillir
– afin d’entendre les vœux du maire et profiter d’une après-midi de
bonne chair (grâce à la cuisine centrale) et de bonne humeur autour
d’un spectacle de cabaret qui a été très apprécié. 

Jeunes diplômés

Banquets des anciens

5
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À travers la ville

La nouvelle a été officialisée à la communauté éducative, lors du conseil
d'administration (CA) commun du 17 décembre 2012. L'inspection d'académie
a confirmé la fusion administrative des deux établissements à la rentrée
prochaine. La première étape au regroupement des deux lycées sur le site
de Ronceray avec, grande nouveauté, l'arrivée de l'hôtellerie-restauration.

Lycées : Ronceray et le Grand-Cerf
ne feront plus qu'un

L a fusion administrative des lycées
Ronceray et du Grand-Cerf sera effec-
tive en septembre 2013. Le projet entre

dans le Plan pluriannuel d’investissements du
conseil régional. À terme et non sans travaux,
il consiste à regrouper les deux établissements
à Ronceray, au foncier suffisant pour accueil-
lir tout le monde. 
Le nouveau lycée polyvalent disposera de
1048 places, avec un pôle tertiaire issu du
Grand-Cerf d'une capacité de 400 places, un
pôle formations générales de 300 places et
un pôle hôtelier de 348 places, complémen-
taire du CFA hôtellerie-restauration de Saint-
Gratien. Si la capacité totale est définitive, l'im-
portance des différents pôles peut être mou-
vante selon les effectifs.
Florelle Prio, adjointe en charge du quartier des
Bords-de-Seine et membre du conseil d’admi-
nistration du lycée, se réjouit de la nouvelle :
« L’arrivée de nouvelles filières porteuses est
une bonne chose pour bénéficier d’un lycée
attractif sur notre territoire. Qui dit plus d’élè-
ves, dit plus de profs avec des temps complets,
plus d’investissement dans les projets éduca-
tifs et, pour les lycéens, la possibilité d’avoir
des formations complémentaires sur un
même site. » La nouvelle filière d’hôtellerie-

restauration alimente les espoirs avec, entre au-
tres, l’éventualité de création d’un restaurant
pédagogique. 

Fusion progressive
« Il faudra être vigilant sur les options proposées,
prévient Florelle Prio, afin de créer une émula-
tion, en se mettant, entre autres, en relation avec
les entreprises de pointe de la ville. »
Actuellement, le lycée professionnel du Grand-
Cerf (formations à dominante commerciale)
compte 261 élèves, Ronceray (formations
générales et industrielle), d’une capacité de
930 places, en accueille 325.
Le plan est le suivant : dans un premier temps,
le regroupement administratif, avec une seule
dotation horaire globale. Ce qui signifie une
fermeture de postes dans les lycées actuels
mais une priorité d'affectation pour les profes-
seurs dans la nouvelle entité. Ensuite, les filières
industrielles et commerciales fermeraient pro-
gressivement dans les établissements actuels.
Ces mesures se feront en concertation. « Entre
les travaux à Ronceray, l'abandon des bâti-
ments au Grand-Cerf et les discussions avec
la communauté éducative, ça devrait prendre
5-6 ans », évalue Florelle Prio. 

Pierrick Hamon

Vers un internat
agrandi
Bezons dispose actuellement d’un in-
ternat de 55 places au lycée Ronceray.
Dans la perspective d’une nouvelle filière
d’hôtellerie-restauration, le conseil
régional envisage de l’agrandir afin d’être
en mesure d’accueillir des élèves qui ne
viendraient pas seulement du territoire
d’Argenteuil-Bezons.

Un diplôme pour
avoir le niveau bac
Le nouveau campus de l’université
Paris 13, à Argenteuil, propose cette
année, le DAEU (diplôme d'accès aux étu-
des universitaires), équivalent au bac-
calauréat. Il s’adresse aux personnes
ayant interrompu leurs études avant le
bac. Vingt-deux élèves composent la
première promotion.
Ce diplôme de la seconde chance per-
met un accès à toute formation univer-
sitaire, à la préparation de concours de
la fonction publique ou à l’entrée dans
des écoles ou des organismes de la for-
mation pro (AFPA, CNAM, écoles de
soins infirmiers, instituts de carrières so-
ciales), requérant le bac.
Pour y avoir accès, les élèves devaient
avoir au moins 19 ans, souhaiter repren-
dre ses études et habiter l’Agglomération.
La formation se déroule (depuis octobre)
jusqu’à juin, à raison de 9 heures par se-
maine, en soirée. Les matières ensei-
gnées sont l'anglais, le français, la ges-
tion et l’économie.
Le coût des études pour les Bezonnais
est financé en partie par l’Agglomération.
La convention entre l’Agglo et l’univer-
sité est signée pour un an. Elle devrait être
renouvelée. 
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À travers la ville

Engagée fin 2008, la construction d'un agenda 21 est à
présent terminée. Adopté par le conseil municipal en
décembre, il sera présenté officiellement à la fin du mois.

Des actions pour
le XXIe siècle
A près trois années d'élaboration,

l’agenda 21 de la ville de Bezons est
finalisé. Il s’agit d’un programme

d’actions pour le XXIe siècle qui concerne à
la fois les collectivités, les habitants, les entre-
prises, les établissements scolaires, etc.
Devant des enjeux planétaires, chaque geste
compte comme le résume la formule désor-
mais célèbre « penser global, agir local ».

Résistance citoyenne
Écologique, économique, l’agenda 21 de
Bezons l’est. Réalisé en permanente concer-
tation avec les habitants et tous les acteurs
du territoire, il est le reflet de leurs proposi-
tions jusqu’au bout puisque les dernières ont
été relevées lors de la foire de Bezons. Il est
bien participatif. Et pour répondre aux « qua-
tre piliers » du développement durable, il
n’oublie pas le social, l’humain. Il en fait
même – quoi de plus naturel dans la ville
pour tous – sa marque de fabrique en s’ap-
puyant sur la volonté d’encourager la « résis-
tance citoyenne », qui a permis de mener le
T2 jusqu’à Bezons et qui mobilise encore au-
jourd’hui pour la sécurité.
En 2011, les élus avaient arrêté les sept
orientations stratégiques à partir desquelles
le programme d’actions a été défini (se dé-

placer autrement, habiter autrement ; les ar-
bres et les hommes, réduire les exclusions,
favoriser un autre développement, revivifier
la démocratie et 21 gestes pour le XXIe siè-
cle).

Quelques actions choisies
En voici quelques-unes : pour les transports
(renforcer les pistes cyclables et se mobiliser
pour le prolongement du T2), pour le logement
(élaborer une charte de qualité pour le neuf,
développer un réseau de chaleur), pour les
espaces verts (renforcer la plantation d’arbres
dans l’espace privé et public, aménager les
berges de Seine), pour la solidarité (favoriser
l’accès aux soins, réaliser la culture pour
tous), pour un autre développement (réaliser
un guide de l’éco-commerçant, accompa-
gner les porteurs de projets), pour la démo-
cratie (transmettre des savoirs aux habitants,
mobiliser les jeunes), et pour le XXIe siècle
(faire le choix du durable dans les investisse-
ments, rendre la ville plus propre avec les
habitants).
L’intégralité de l’agenda 21 sera dévoilée le
22 février prochain et vous pourrez le consul-
tez sur le site Internet de la ville à partir du
lendemain. 

O.R.

Transports, espaces verts, mobilisation,
l’agenda 21 de Bezons a de multiples facettes.

En bref

Conseil municipal
extraordinaire
le 13 février
sur la Palestine

Le mercredi 13 février, à l’occasion de la
venue à Bezons du nouveau maire de la
ville palestinienne jumelle, West-Bani-
Zaïd, le conseil municipal se réunira
en séance extraordinaire à partir de
19 heures à l’espace Aragon. Nos rela-
tions avec la situation en Palestine
seront abordées. 

Un nouveau square
Grimau
Le nouveau square à l’angle des rues
Claude-Bernard et Maurice-Berteaux qui
ouvrira ses portes prochainement, a été
baptisé Julian-Grimau par décision du
conseil municipal du 19 décembre der-
nier. Ce nouvel espace vert public rend
hommage à un combattant de la liberté
dans l’Espagne franquiste, victime de la
torture et exécuté par la junte militaire au
pouvoir malgré les nombreuses manifes-
tations internationales de soutien.

Inscriptions scolaires 
à partir du 11 février
La période des inscriptions scolaires,
pour la rentrée 2013-2014, sera ouverte
du 11 février au 8 mars. Les parents d’en-
fants âgés de 2 ans au moins doivent
prendre rendez-vous auprès de la direc-
tion Enfance-Écoles au 01 39 61 86 24.

Choucroute de la mer
le 17 février
L’association des Bretons de Bezons
organise sa choucroute de la mer, le
dimanche 17 février, à partir de 12 h, à
l’espace Aragon.
Tarifs : adultes (32 €), enfants jusqu’à
12 ans (10 €).
Inscriptions jusqu’au 2 février, à adresser
à Marie-Cécile Noble, 5 allée Maurice-
Baquet à Bezons.
Renseignements : Marie-Cécile Noble
(01 30 76 23 12) ou Dominique Barrier
(01 30 40 94 01).
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À travers la ville

Bezons s’est engagée dans une profonde mutation au service des habitants. Cette
transformation impacte le tissu commercial. Aussi, faut-il donner au commerce
local les moyens de suivre le mouvement.

Pour un commerce local
mieux adapté demain

Un nouveau dynamisme pour le marché

P our répondre aux besoins des
habitants dans le Bezons de
demain, la ville souhaite dispo-

ser d’un commerce local dynamique.
Depuis plusieurs années, des actions,
comme la récente campagne de pro-
motion, sont entreprises avec l’asso-
ciation des commerçants ou la cham-
bre de commerce et d’industrie.
Plusieurs études ont également été
menées. Étape suivante, la ville a sou-
haité se doter d’un plan guide du
commerce, établi en concertation avec
les commerçants.
Il a été adopté lors du conseil munici-
pal du 5 décembre dernier. Il dresse un
diagnostic et propose une stratégie

pour adapter le commerce aux
besoins de demain.

Des atouts
et des stratégies

Progression de la population, proxi-
mité et projets sont autant d’atouts
pour le commerce local malgré un
contexte économique général difficile.
Mais il apparaît qu’il manque de diver-
sité et, si le nombre de points de vente
est important, ils sont peu attractifs. La
ville connaît donc une forte évasion
vers les grands ensembles commer-
ciaux avoisinants, comme La Défense.
Le plan guide du commerce a identi-
fié six pôles locaux. Autour du pôle

majeur, le futur centre-ville, quatre
zones ont été repérées (Bords-de-Seine,
Chênes, Val, Grand-Cerf) pour leur rôle
en proximité et une cinquième dans le
quartier de l’Agriculture en hyperproxi-
mité. Pour chacun, une stratégie par-
ticulière sera mise en œuvre afin de
répondre à l’objectif général de diver-
sité et de qualité.
La première étape sera la mise en place
de trois périmètres de sauvegarde du
commerce (Val, Bords-de-Seine et
Centre-ville) où pourra s'exercer un droit
de préemption commercial. Il devrait être
soumis au conseil municipal au cours
du premier trimestre 2013. 

Olivier Ruiz

D epuis le 1er janvier, la gestion du
marché « Le Temps des Cerises » a
été confiée à un nouvel exploitant.

Choisi pour son expérience de gestion dans
plusieurs autres marchés dans la région, ce
dernier s'est dit optimiste. « Nous prévoyons
les premières animations dès le début de ce
mois-ci, mais on peut déjà dire qu’il y a tout
à fait le potentiel pour en faire un beau mar-
ché », confiait-il après quelques jours passés
à Bezons. Les questions de l'entretien, de la
tenue et de la propreté du marché pendant
et après son ouverture au public, le projet de
développement pour augmenter son attrac-
tivité ont été également déterminants dans
ce choix.

300 000 euros de travaux
Conscients de l’attachement des Bezonnais
à leur marché, les deux élus responsables
de ce dossier ; Gérard Caron, adjoint au maire,
et Khalid El Fara, ont été à la rencontre des
commerçants, porteurs d’une autre bonne
nouvelle. En effet, la ville a décidé de consa-
crer 300 000 euros pour des travaux d’amé-

lioration des locaux cette année. Rénové en
2001, « Le Temps des Cerises » s’offre ainsi
un nouveau dynamisme. 

Olivier Ruiz

« Le Temps des Cerises »
Tous les jeudis et dimanches matin
Entrées rue des Frères-Bonneff et
rue Maurice-Berteaux
Renseignements en mairie au 01 34 26 50 00.

À la rencontre des commerçants du marché.
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La zone bleue
autour du T2 
en fonction
le mois prochain

Les travaux sont en cours. La nouvelle zone bleue
des Bords-de-Seine institue un stationnement
limité. Précisions sur les changements et les
démarches à entreprendre.

En bref

Aux Chênes,
la circulation
a changé

Le plan de circulation fini d’être ac-
tualisé dans le quartier des Chê-
nes (plan sur le Bezons infos de no-
vembre p. 8). Il implique de
nouvelles zones 30 et des modi-
fications de certains sens de cir-
culation. Les rues concernées :
Vallées, Vert-Logis, Edgar- Quinet,
Ambroise-Thomas et Fleurs. 
L’objectif est de sécuriser et de
fluidifier la circulation dans le quar-
tier. Le sujet ne date pas d’hier. Il
est issu de l’étude de déplace-
ment de 2005. L’actualisation s'est
réalisée en concertation, à la suite
des problématiques rencontrées
par les riverains.
Le chantier de voirie est au-
jourd’hui terminé. Les derniers
panneaux sont en cours de pose
rue Edgar-Quinet et rue des
Fleurs.

Perturbations
à prévoir 
rue Édouard-Vaillant

Des travaux commenceront, à
partir du 11 février, rue Édouard-
Vaillant, au carrefour avec la rue
des Frères-Bonneff. La circula-
tion sera perturbée cinq jours,
pendant lesquels seront mis en
place des plateaux surrélevés,
des aménagements pour les per-
sonnes à mobilité réduite et une
sécurisation piétons sur les trot-
toirs.
L’entreprise retenue travaillera
par demi-chaussée. Cela se tra-
duira par une circulation en alter-
nance. La chaussée ne sera fer-
mée complètement qu’une nuit
complète pour la réalisation du
plateau. Ce chantier s'inscrit dans
le cadre du Plan d'aménagement
et de mise aux normes sécuritai-
res (PANS) du conseil général. 
Des aménagements similaires
ont déjà été réalisés à l’angle des
rues Claude-Bernard/Hoche, sur
la rue Édouard-Vaillant entre les
rues Henri-Barbusse et Saint-
Denis, et rue Maurice-Berteaux.

L a zone bleue des Bords-de-Seine en-
trera en fonction au moment où le
tracé et l’installation d’une quarantaine

de panneaux seront terminés. En mars les vé-
hicules seront autorisés à stationner 1 h 30
dans ce nouveau périmètre, tous les jours
sauf les dimanches et jours fériés. Les auto-
mobilistes en infraction seront verbalisés. 

Disques et macarons
La ville rappelle aux conducteurs de se munir
d’un disque de stationnement, à apposer
derrière son pare-brise pour indiquer son
heure d’arrivée. Les riverains sont eux invités
à venir chercher en mairie, au service popu-
lation, le macaron les autorisant à se garer
sur la zone plus d’1 h 30. 

Pour l’obtenir, ils doivent amener une pièce
d'identité, un justificatif de domicile de
moins de trois mois (quittance de loyer, fac-
ture…) libellé à une adresse sur la zone et
une carte grise du véhicule, à jour, à la
même adresse. Notez-le bien, le macaron
ne vaut que pour la zone bleue des Bords-
de-Seine. 

P.H.

ATTENTION !
Le disque ou le macaron ne vous
exemptent pas d’une amende en cas
de mauvais stationnement.

À travers la ville

Place
du Grand-Cerf

Place
de la

Grâce-de-Dieu

Pont de Bezons

Station
Pont

de Bezons
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Solidarité

Les élèves de quatre classes bezonnaises et des seniors participent à
l'élection du 18e prix Chronos de littérature. Cette belle action
intergénérationnelle est pilotée par l'équipe de la médiathèque
Maupassant en lien avec le service municipal aux retraités.

Jeunes et seniors
jurés littéraires

«D onner le goût à la
lecture, échanger
entre les généra-

tions et cultiver l’esprit citoyen ».
Roseline Gonzalez résume ainsi
la participation de la ville au prix
Chronos de littérature. La chargée
des sections jeunesse et collège
à la médiathèque Maupassant a
initié le projet réunissant quatre
classes (CM1 de l’école Marcel-
Cachin, 6e du collège Henri-
Wallon, 6e du collège Gabriel-
Péri et CM2 de l’école Paul-
Vaillant-Couturier) et des seniors
habitués du service municipal
aux retraités.
Ce prix, organisé au plan national,
propose de choisir le meilleur
livre autour du thème « Grandir,
c’est vieillir ; vieillir c’est gran-
dir ». Les élèves devront trancher
dans les catégories CM1-CM2
et 6e-5e. Les aînés se répartiront
entre les deux avec chaque fois,
quatre livres à lire.
Roseline, Elisabeth et Aourell, de
la médiathèque, ont rencontré

les élèves une première fois en
décembre pour leur distribuer
les ouvrages. Le 25 janvier, c'était
au tour des retraités d’être réunis
au 6 allée des Tournesols. Deux
autres points d’étape auront lieu
avec les élèves. Une rencontre
intergénérationnelle est prévue
dans chaque établissement par-
ticipant*. Jeunes et anciens au-
ront le loisir de confronter leurs
points de vue sur ces livres trai-
tant du parcours de vie, des re-
lations entre les générations ou
de la transmission du savoir**.

Vote festif le 2 avril
à l’espace Aragon 

Tout se terminera par une jour-
née spéciale, le mardi 2 avril,  pour
le vote à l’espace Aragon. Des
ateliers, des échanges ludiques
et un spectacle animeront ce
grand moment citoyen. Le résul-
tat bezonnais sera proclamé le
soir-même. Le verdict national
sera lui divulgué en juin. 

Pierrick Hamon

Pratique.
Pour plus de renseignements,
contactez la médiathèque
(01 39 47 11 12) ou le service
aux retraités (01 30 76 72 39).

* Vendredi 22 février, 9 h, CM1 Marcel-

Cachin ; mardi 26 février, 10 h, 6e Gabriel-

Péri ; mardi 26 février, 15 h 30, 6e Henri-

Wallon ; jeudi 28 février, 10 h, CM2 PVC.

** CM1-CM2 : Et si on allait à la mer ?

de Cécile Couprie et Gérard Magro, Un

départ en fanfare de Gilles Abier et

Pénélope Paicheler, Ma tata Thérèse de

Fabrice Nicolino et Catherine Meurisse,

Voisins, voisines et Jules le chat de

Barbara Constantine.

6e-5e : Les chiens de la presqu’île d’Ahmed

Kalouaz, Le jour où j’ai abandonné mes

parents d’Agnès de Lestrade, Premier

chagrin d’Eva Kavian, Rue Stendahl de

Yaël Hassan.

Un dîner dansant spécial Palestine 
Le samedi 9 février, à partir de 18 h 30, à l’espace Aragon,
Bezons-West-Bani-Zaïd et un collectif d’associations bezon-
naises organise une soirée-spectacle en solidarité avec le
peuple palestinien. Une délégation de West-Bani-Zaïd parti-
cipera à ce dîner dansant. Seront présents, le maire actuel,
Adel Barghouthi, élu lors du voyage solidaire des jeunes en
novembre dernier, ainsi que Fatihya Irhima-Barghouti, pre-
mière femme maire en Palestine, dont le mari est empri-
sonné à vie dans les geôles israéliennes. L’initiative est sou-
tenue par la municipalité. Les fonds de cette soirée serviront
à l’acquisition d’un camion-citerne pour la municipalité de
West-Bani-Zaïd. Roseline Gonzalez avec une des cartes d’électeur spécial

« prix Chronos » distribuées à chacun des votants. 
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Après le budget présenté le mois dernier, Bezons Infos, votre magazine vous
propose de faire un tour d'horizon des projets et des réalisations programmés en
2013. Avec un point commun : améliorer notre quotidien et notre cadre de vie.

Bezons Infos : Le budget allie gestion quo-
tidienne et projets. Comment réussir ce
choix ?
Dominique Lesparre : L’année 2013 s’an-
nonce complexe et difficile. Comme j’ai eu
l’occasion de le dire, la situation politique
nationale et internationale va peser lourde-
ment sur les collectivités locales et par consé-
quent sur les habitants de Bezons. Malgré
ce contexte économique défavorable et avec
la raréfaction des subventions pour les com-
munes, la ville va réussir à assurer les besoins
d’accompagnement des Bezonnais, grâce à
la rigueur de sa gestion assurer la mainte-
nance du patrimoine, la gestion sociale, quo-
tidienne et mener à bien ses projets.

B.I. : Rappelez-nous en quelques mots ces
projets…
D.L. : Il faut d’abord noter que le développe-
ment favorable que Bezons connaît au-
jourd’hui, est clairement en décalage avec
ce que vivent les villes alentours. Ceci a été
rendu possible grâce aux choix menés de-
puis longtemps par les municipalités succes-
sives au service de tous les habitants. Depuis
11 ans que j’assume les fonctions de maire,
je me suis efforcé de consolider ces choix
en favorisant le développement économique
de notre territoire et des transports collectifs
attractifs.
En 2013, nous allons donc continuer à mo-
derniser nos équipements. Au programme,
il y a la rénovation de la médiathèque
Maupassant, du théâtre Paul-Eluard, du gym-
nase Pierre-de-Coubertin. Nous continue-
rons d’avancer dans l’ANRU Bords-de-Seine
avec la construction du nouveau centre
social, d’une salle de quartier et d’une crè-
che multi-accueil. Cette année verra aussi le
début de la construction d’une nouvelle
école dans ce quartier. Au Nord de la
commune, non loin du parc Sacco-et-Vanzetti,
la salle polyvalente du Val sortira bientôt
de terre.

B.I. : Et la future mairie, c’est pour quand ?
D.L. : Les conditions sont enfin réunies pour
voir débuter la mise en œuvre du futur hôtel
de ville à la Grâce-de-Dieu. Indispensable
aux Bezonnais qui l’ont approuvé, il va se
concrétiser prochainement mais nous aurons
l’occasion d'en reparler bientôt, vers la mi-
2013.
Le travail de préparation du futur cœur de
ville, autour de la nouvelle mairie, se pour-
suit pour en faire le projet majeur du prochain
mandat. À ce propos, je me représenterai de-
vant les Bezonnais l’année prochaine parce
que je crois beaucoup en ce projet partagé.
Son objectif est de revitaliser la ville, redyna-
miser son commerce local tout en offrant aux
Bezonnais un lieu de loisirs et de rencontres.
On pourra y faire ses courses, se distraire mais
aussi se promener dans un parc de loisirs aéré
et reconfiguré pour les usages actuels (pra-
tique de sport-santé, jeux d'enfants...). Il for-
mera avec le pôle sportif totalement rénové
– la concertation avec les usagers va d'ail-
leurs débuter en ce début d'année – un en-
semble dans lequel les déplacements se fe-
ront en modes doux.

B.I. : Un plus selon vous pour le cadre de
vie des habitants ?
D.L. : Bien sûr ! Ces projets sont faits pour
améliorer le quotidien des Bezonnais. Ils
sont construits avec eux et pour eux. Et à
ceux-ci s’ajoutent de nombreuses réalisa-

tions d’espaces verts de proximité, comme
rue Claude-Bernard, des pistes cyclables,
comme autour du tramway. Sans oublier la
future base de loisirs sur les berges de la
Seine qui devrait être achevée à la fin de l’an-
née. En plus, vous le verrez dans ce dossier,
les efforts pour entretenir notre patrimoine
et l’améliorer sont encore soutenus dans
les écoles, le centre municipal de santé, etc.
Ils démontrent la grande ambition portée, par
l’équipe municipale que j’anime, au service
de tous les Bezonnais et Bezonnaises dans
leur diversité. 

Propos recueillis par Olivier Ruiz

Proximité, projets :

la ville volontaire
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Le CMS
se refait
une beauté

Pour que médecins et patients
profitent des meilleures conditions,
un chantier de rénovation et
d'accessibilité de plus de 300 000
euros est en cours au centre
municipal de santé.

L e centre municipal de santé
(CMS) est un formidable outil
d’accès aux soins pour tous.

Depuis la fin de l’année dernière, il a
entamé une nouvelle phase de sa mo-
dernisation continue. Jusqu’en juin, les
cabinets des médecins généralistes
seront ainsi rénovés (cloisonnement,
isolation, éclairage, acoustique) ainsi
que le service dentaire. Deux nouveaux
espaces de consultation seront créés et
équipés.

Un ascenseur pour
une meilleure accessibilité

Le bâtiment sera doté d’une isolation renfor-
cée de sa façade, d’un sas d’entrée moder-
nisé, avec une terrasse végétalisée, des
portes et volets automatiques et un éclairage
basse consommation. Les trois niveaux
(sous-sol, entrée, rez-de-chaussée) seront
desservis par un ascenseur et donc accessi-
bles à toutes les personnes à mobilité réduite
(PMR). Salle de douche et sanitaires aux nor-
mes PMR complètent le chantier ainsi
qu’une salle de réunion.

Avec les travaux de plomberie, peinture,
assainissement, revêtements de sol qui
s’ajoutent, c’est un total de plus de 300 000
euros qui sera investi en faveur de la santé
des Bezonnais. Cette somme est financée
par la ville à hauteur de 93 420 euros, par
l’Agence nationale pour la cohésion sociale
et l’égalité des chances (ACSÉ) pour
33 950 €, le fonds d’insertion des person-
nes handicapées de la fonction publique
(77 930 €) et le conseil régional d’Île-de-
France (100 000 €).

Olivier Ruiz

P our répondre à la demande crois-
sante d’utilisation des installations
sportives et veiller au maillage du

territoire par les équipements municipaux,
les élus ont décidé la construction d’une
salle jouxtant le parc Sacco-et-Vanzetti,
côté rue de la Berthie, dans le quartier du
Val. En fait, ce sont deux salles abritées
dans un même bâtiment dont la construc-
tion débutera en fin d’année. Elles pour-
ront être utilisées aussi par les associations
sportives (badminton, tennis de table…) ou
non (réunions, assemblées générales…).

Espaces polyvalents
La première sera consacrée aux activités
sportives sur près de 700 m2. En plus des

sanitaires et locaux techniques, deux espa-
ces polyvalents permettront des activités
simultanées pour une utilisation optimale
et une gestion rationnelle.

Début des travaux fin 2013
La seconde sera une salle de quartier, des-
tinée à accueillir la vie associative et parti-
cipative des habitants du Val.
Après le concours d’architecte qui a retenu
trois candidats, le temps est aux études
préalables qui autoriseront un début des
travaux fin 2013. Le montant de l’opéra-
tion, répondant aux normes de développe-
ment durable les plus récentes, s’élèvera à
près de 2,4 millions d’euros. 

O. R.

Plage des fêtes,
inauguration en 2013

Première étape du « volet vert » de la
reconquête des berges de la Seine, la
plage des fêtes, au Sud du pont,
devrait être inaugurée fin 2013. Dans
la volonté de renouer avec le fleuve,
marquée par l’installation de River
Ouest et de l’hôtel d’agglomération,
les espaces verts et les loisirs occu-
pent une place prépondérante. En
mêlant espace de jeux pour les en-
fants, tables de pique-nique, barbe-
cue et terrain de pétanque, la plage
des fêtes de Bezons complète le trip-
tyque du projet qui associe dévelop-
pement économique (immeubles de
bureaux, zones d'activités industriel-
les), transports en commun (T2 et
future liaison en site propre avec
Argenteuil) et donc les espaces verts. 
Même s’il reste beaucoup à faire
(l’appel à mobilisation est lancé),
c’est un symbole fort qui devrait voir
le jour en fin d’année.

Salle du Val
Polyvalence
et proximité
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Les écoles poursuivent
leur cure de jouvence
Un nouveau bloc toilettes
à Louise-Michel

Fini l’espace sanitaires obsolète entre les
deux écoles. Il sera détruit à l'été. Depuis
novembre, la construction du nouveau
bloc WC a commencé à Louise-Michel.
D’une surface de 91 m2, il comportera
8 cabines WC hommes dont une pour per-
sonnes handicapées et huit urinoirs, ainsi
que 16 cabines femmes dont une pour
personnes handicapées. La structure sera
dotée d’un local de matériel scolaire, un
local technique et un local gardien. Le bâti-
ment, en plus d’être aux normes et fonc-
tionnel, sera esthétique, avec une structure
bois et un bardage translucide coloré. Le
chantier, chiffré à 350 000 €, devrait être
terminé pour les vacances de Pâques.

Rénovations à Louise-Michel II,
Langevin et Victor-Hugo 

Cet été, la rénovation de Louise-Michel II
se termine côté rue Alexandre-Blanc. Au
menu : trois classes au 1er étage, deux clas-
ses au rez-de-chaussée, les couloirs et une
des deux cages d'escaliers (l’autre sera
rénovée en mars). Prix : 210 000 €, avec
une subvention de 112 830 € du conseil
général.
À Paul-Langevin, au 2e étage de l’élémen-
taire, huit classes, les couloirs et les WC
seront rénovés. Là aussi, des portes coupe-
feu. Ces travaux de 175 000 € sont sub-
ventionnés à hauteur de 95 266 € par le
conseil général et le conseil régional dans
le cadre d’une aide spécifique (Politique de
la ville de la Région). À noter que les planta-

tions se terminent dans la cour. Cette der-
nière, refaite l’été passé, est dotée d’un nou-
veau plateau d’évolution.
Du côté de l’élémentaire II à Victor-Hugo,
après le 2e étage l’an passé, la ville s’attaque
au premier. Six classes et le couloir seront
rénovés. Là encore, des portes coupe-feu. Le
coût s’élève à 165 000 €, avec une subven-
tion de 64 189 € du département.

Un contrôle d'accès
à Victor-Hugo

Le programme de sécurisation des écoles
se poursuit. Cet été, un contrôle anti-
intrusion sera mis en place, avec une ges-
tion par des badges. Montant des travaux :
53 000 €. 

P.H.

La ville continue son programme de rénovation des écoles. Et une nouvelle école
est en projet dans le quartier des Bords-de-Seine. La première pierre sera posée
en fin d'année. Panorama des chantiers.

Top départ pour l'école
des Bords-de-Seine
La dernière fois que la municipalité a construit une
école à Bezons, c’était en 1992 : le groupe scolaire
Jacques-Prévert, dans le quartier de l’Agriculture.
Vingt-et-un ans plus tard, l’école des Bords-de-Seine,
dans le cadre de la ZAC « Cœur de ville », arrive à la
place du Centre de loisirs primaire Croky (CLP) actuel. 
La première pierre devrait être posée avant la fin de
l’année. Le chantier, estimé à 9,2 M € HT (dont une
partie à la charge de l’ANRU), devrait être achevé
pour la rentrée de septembre 2015. Actuellement,
la ville termine sa phase de sélection de l’architecte.
Actés au conseil municipal de juin 2012, les travaux
démarreront en septembre sur l’espace Guy-
Môquet. En attendant, les enfants seront
accueillis dans d’autres locaux de la ville dans le
cadre de la réorganisation des centres de loisirs.
Le nouveau groupe scolaire comportera 16 classes
(6 maternelles, 8 primaires, plus deux classes mutua-
lisées). Seront également reconstruits, en son sein,
un centre de loisirs maternel (65 places) et un centre
de loisirs primaire (100 places). L’entrée s’effectuera
par le nouveau mail piétons qui sera créé entre les
rues Édouard-Vaillant et Francis-de-Pressensé.
L’école Léon-Feix sera maintenue.14
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Nouvelle médiathèque high-tech, grand chantier d'isolation thermique au TPE.
En cette nouvelle année, la ville mise sur des équipements culturels de qualité.

La culture, ça s'entretient !
Une médiathèque
à la pointe

Après un an de travaux, la média-
thèque Maupassant rouvrira au pu-
blic au 64, rue Édouard-Vaillant, à
la rentrée de septembre. Après une
parenthèse d’un an au 6/12 allée
des Tournesols et à l’espace Jeu-
nes où a été décloisonné l’espace
numérique, les abonnés retrouve-
ront un vrai bijou culturel.
Le résultat sera à la hauteur de l’in-
vestissement (2,2 millions d’euros,
y compris le mobilier qui sera réa-
lisé par le Centre technique de
proximité : pour une entrée design,
un intérieur soigné, un nouvel éclai-
rage, une isolation thermique et
phonique performante. L’ensemble
du premier étage sera desservi par
un ascenseur, idéal pour les per-

sonnes à mobilité réduite et les per-
sonnes avec des poussettes. 
Les visiteurs trouveront un vaste
espace numérique ambiance « cam-
pus », une discothèque fournie, un
espace d’exposition remodelé et
des bornes de consultation numé-
riques. Au rayon nouveautés : l’ar-
tothèque et l’espace cinéma.

Un TPE confortable
et plus visible

Adieu la chaleur étouffante l’été et
les courants d'air froids l’hiver.
Après le diagnostic thermique com-
plet du théâtre Paul-Eluard, il a été
décidé d’intervenir sur l’enveloppe
du bâtiment et le chauffage qui da-
tait des années 70. Les travaux
s’échelonneront de début mars à
l’ouverture de la saison culturelle fin

septembre, avec une fermeture
complète dès le 1er juin. L’enve-
loppe globale, à la charge de l’Ag-
glomération, s’élève à 1,5 million
d’euros HT.
« Le poste énergétique va être ré-
duit de 30 % », explique Éric Poirier,
le directeur des services techniques
de la ville. La structure du bâtiment
sera ainsi « enveloppée » d’une iso-
lation thermique. L’intérieur bénéfi-
ciera d’une ventilation double-flux.
Économie d’énergie toujours, le
chauffage sera repris et l’ensemble
de l’éclairage passé en lampes LED
qui consomment très peu.
Autre chantier, la création d’une en-
trée avec un sas. La nouvelle fa-
çade, permettra une meilleure visi-
bilité du TPE. 

P.H.

André Imart, 75 ans, né à Bezons

Investir de l’argent dans la construction ou
la rénovation d’équipements publics me pa-
raît normal. J’habite à Bezons depuis ma
naissance. Cela a toujours été comme ça. La
construction de la nouvelle salle polyvalente
au Val est très importante. Il faut penser aux
jeunes. C’est très bien d’avoir un endroit
pour pratiquer des
activités dans ce
quartier de Bezons. 
La politique sociale
du centre muni-
cipal de santé à
Bezons est primor-
dial. Les médecins
libéraux de Bezons
s’en vont à la re-
traite. Leur nombre
se réduit. Certaines
spécialités dispa-
raissent, les pharmacies aussi d’ailleurs. Le
rénover et toujours mieux l’équiper rend des
services précieux à tous les habitants. 
Il faut améliorer la vie quotidienne. Tout ne
passe pas par les équipements. Par exemple,
le marché a besoin d’une rénovation. Je le
trouve moins intéressant. Ce n’est pas le bâ-
timent qui est en cause mais l’organisation
de l’offre commerciale.

Karima Idres, trois enfants

C’est important de
construire de nou-
veaux équipements
publics ou de les ré-
nover. Ils rendent
des services aux ha-
bitants, cela fait tra-
vailler les profession-
nels. Construire une
salle de sport au Val
est vraiment une
bonne idée. Les en-
fants de ce quartier
sont obligés de descendre dans le centre au-
jourd’hui. Rénover le centre municipal de santé
c’est bien, il faut continuer à l’améliorer. Le dé-
part de l’opthalmo m’inquiète. C’est presque plus
important d’avoir une offre médicale complète
dans un vieux bâtiment qu’un bâtiment neuf
avec des médecins qui manquent. Mais, il faut
donner les meilleures conditions d’accueil et de
travail possible. Je préfère dépenser mon argent
à Bezons !
Pour moi, il manque encore un lieu où se ren-
contrer, sortir en famille avec les enfants. Il fau-
drait que ce soit ouvert comme un café, tran-
quille, accueillant, sans alcool, pas cher. Pour
moi, ça pourrait être un équipement commu-
nal. Ce serait vraiment à nous. 

Christian Merelle, ex-habitant
d’Argenteuil

La salle de sport aux Sycomores est pour moi plus
importante que tout autre chose. Les parents ne
veulent pas laisser leurs enfants aller seuls au stade
ou à la piscine. Les familles ne peuvent pas tou-
jours les accompagner. C’est trop compliqué, ça
pose aussi des problèmes de moyens financiers
s’il faut prendre le bus.
Équiper la ville c’est positif, mais à la condition de
ne pas l’endetter comme à Argenteuil. Mieux
vaut des équipements un peu vieux et pas de
dette. Il faut toujours penser à l’avenir financier.
Je vais au TPE, il aurait pu rester en l’état. Une mé-
diathèque annexe pourrait être plus intéressante
notamment pour les
personnes âgées. L’em-
placement provisoire
de la médiathèque du-
rant les travaux la rend
plus accessible à cer-
tains habitants. 
Il faut penser aussi à
l’ensemble du cadre de
vie. À Joliot-Curie nous
sommes inquiets pour
l’avenir de la bouche-
rie ! Il faut garder des
commerces bien répar-
tis dans toute la ville. 

À votre avis

Avec ses projets d’équipements publics pour 2013, la ville vous paraît-elle
sur une bonne dynamique ?

Recueilli par Dominique Laurent
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Agenda - Février/mars

Février
Mardi 5

Retraités
Bowling 
Renseignements au 01 30 76 72 39
p. 28

Mardi 5

Solidarité
Dîner dansant spécial Palestine
– 18 h 30
Espace Aragon – p. 10

Samedi 9

École
Inscriptions scolaires 
Renseignements au
01 39 61 86 24 – p. 7

Jusqu'au 11

Cinéma
Image par image
Théâtre Paul-Eluard – p. 21

Du 13 février au 9 mars

Conseil municipal
extraordinaire
– 19 h – Espace Aragon – p. 7 

Mercredi 13

En prélude de Ciné Poème
Conférence de Jean-Pierre Siméon
« La poésie, toute la vie » - 18 h 30
Théâtre Paul-Eluard - p.19

Mardi 19 

Retraités
Visite du centre de tri de Montlignon
Renseignements au 01 30 76 72 39
p. 28

Mardi 19

Sports
Pass sport pour les 11-15 ans
Stages CIS pour les 5-12 ans
Renseignements au 01 30 76 21 66 –
p. 25

Du 4 au 8

Journée internationale
des droits de la femme

Vendredi 8

Danse
Don Quichotte du Trocadéro – 21 h
Théâtre Paul-Eluard – p. 21

Vendredi 22

Associations
Choucroute de la mer – 12 h
Espace Aragon – p. 7

Dimanche 17

Musique
Le développement durable
en musique – 20 h 30
Espace Aragon – p. 22

Vendredi 22

Musique
« Don Juan » orchestre national
d’Île-de-France   
Théâtre Paul-Eluard

Mars

16
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L es 104 appartements de la cité Belles Vues,
inaugurée en 1960, ne constituent pas le pre-
mier programme important de logements

sociaux construits à Bezons. La cité du Grand-Cerf fut
la première à sortir de terre, après la guerre de 1939-
1945. Mais cette cité proche du cimetière du Val, au
Nord de Bezons, est la première réalisation à Bezons
de l’OPIHLM. L’ancêtre de AB-Habitat est né en 1957
de la volonté commune des conseils municipaux de
Bezons et d’Argenteuil.
Dès 1959, la construction de Belles Vues débute. En
1960 les premiers habitants emménagent. Dans les
années soixante, l’Office bâtira sur l’actuel territoire
d’Argenteuil-Bezons l’Agglomération plus de 4100
logements. Belles Vues, avec ses 104 logements,
donne le tempo bezonnais. Aucun grand ensemble n’y
sera jamais construit. 

De la Cour des Miracles aux Belles Vues
La nouvelle cité marque un progrès décisif pour ceux
et celles qui y emménagent dès 1960. « Nous habi-
tions auparavant ce qu’on appelait à Bezons la Cour
des Miracles. L’inconfort des logements était total.
Aux Belles Vues les toilettes étaient à l’intérieur de
l’appartement. On avait une salle de bain et une
vraie cuisine », se rappelle Jean-Luc Lantenois. Avec,
en prime, d’importants espaces extérieurs. Belles
Vues est l’unique cité de Bezons à pouvoir s’enor-
gueillir de cultiver un carré de vigne !
« Les habitants se sont tout de suite senti bien aux
Belles Vues. La stabilité des locataires y est très
forte », observe Henri Zetlaoui, responsable de l’an-
tenne bezonnaise de AB-Habitat. 2013 marquera la
réalisation d’importants travaux de réhabiliation par
l’Office. Ils s’inscrivent dans un plan pluriannuel
d’investissement de 110 millions d’euros décidé par
la communauté d’agglomération.

Loyers modérés dans la « Cité rouge »
En 1982, lors d’une première réhabilitation, les locatai-
res avaient lutté contre toute augmentation de loyer.
« Cité rouge » oblige ! Si les logements y sont plutôt

petits -69 m2 pour un F5- les loyers sont modiques aux
Belles Vues. Et le resteront : « quand une réhabilitation
est inscrite dans le PPI, l’augmentation des loyers ne
peut dépasser 5 % », rappelle Henri Zetlaoui.
Réputée pour sa convivialité, l’ambiance a atteint aux
Belles Vues des sommets militants. « À une époque,
il s’y vendait 80 numéros de l’Humanité ! En 1968,
le drapeau rouge flottait sur la cité », se souvient Jean-
Luc Lantenois. Parti au début des années 90, il en
garde de lumineux souvenirs : « il y avait une vraie
solidarité. Quand la première machine à laver le linge
est arrivée, les plus costauds la déplaçaient d’apparte-
ment en appartement. » Toute une époque ! 

Dominique Laurent

Plus d’un demi-siècle après sa construction la cité Belles Vues
bénéficiera cette année d’une importante réhabilitation. La
promesse, entre autres progrès, de logements bien isolés pour des
locataires de plain-pied dans l’histoire du logement social à Bezons.

Belles Vues sur
le logement social

104 logements sociaux en 1961 à la cité des Belles Vues,
depuis toujours la municipalité a démontré sa volonté de
construire pour tous.



Bezons infos n° 336 _ février 2013

18

Que représente ce prix pour vous ?
Claudia Freire (Sensi Hair,1ère) : Je ne pensais pas finir dernière, mais
de là à gagner ! Tous les ans, j’essaie de faire une vitrine sympa. Je prends
à cœur tout ce que j’entreprends. 
Agnès Poisson (Fleur d’Arum, 2e) : Cette deuxième place me touche.
Objectivement, je pense que d’autres la méritent plus que moi. Je suis
contente que Claudia ait le premier prix. 
Isabelle Haimonet (boucherie Haimonet, 3e) : Ça fait plaisir. Je fais par-
tie de l’association des commerçants, c’était naturel de participer. Je change
de couleur ma vitrine tous les ans au moment des fêtes de fin d’année. 

Qu'est-ce qui vous lie à Bezons ?
C.F. : J’aime le quartier, ce côté
petite ville. Je suis très bien ici. En
plus, je pense que le tram va ap-
porter une nouvelle population. 
A.P. : Je défendrai toujours
Bezons. Nous avons choisi de
rester là où nous avons été en-
couragés. Nous recevons des mar-
ques d’attention des clients. Nous
sommes une ville de résistance,
avec de belles valeurs humaines.
Nous ne concevons pas le métier
comme de simples marchands de fleurs. 
I.H. : Je suis très attachée à ma clientèle. On est à la boutique de 5 h à
20 h. Ça marche bien. 

Quel regard portez-vous sur le commerce local ?
C.F. : Peut-être pas assez diversifié. Pourtant, avec l’association des
commerçants (57 adhérents), nous avons une structure sympa qui
nous permet de nous connaître et de faire des animations qui plaisent. 

A.P. : Il y aura toujours à faire. Mais je suis une optimiste, malgré l’arri-
vée de franchises. Je crois au besoin en commerces de proximité. 
I.H. : Il manque des commerces dans certains quartiers. Certaines
activités aussi. Le T2, c’est bien. Mais si on ne retient pas les clients à
Bezons, ils repartiront vers La Défense. Avec la voiture aussi, ils vont vite
à côté, aux centres commerciaux d’Argenteuil ou de Cormeilles.

Vous sentez-vous encouragés ?
C.F. : Beaucoup. La ville, avec Catherine Halimi, notre interlocutrice, est
hyper présente. Elle m’a beaucoup appris. Ma voisine, Agnès, m’a aussi
énormément apporté.
A.P. : Nous avons toujours été soutenus par la mairie. Cette dernière est
d’ailleurs cliente depuis notre installation. Des entreprises aussi, comme
HRO nous donnent notre chance. C’est nous qui décorons le sapin de
Noël haut de 5 m chez River Ouest. 

Quelle est votre recette pour faire prospérer
le commerce de proximité ?

C.F. : J’essaie de sortir de l’ordinaire, en restant naturelle et accueillante.
Je m’attache à traiter tout le monde pareil, la cliente occasionnelle comme
celle qui vient toutes les semaines.
A.P. : Une belle vitrine déjà ! Après, des aides existent, comme la for-
mation merchandising. Il faut oser la qualité, continuer à lutter, sinon
les franchises prendront nos places. La réussite passe par le travail et
la volonté de chercher sans cesse à s’améliorer.
I.H. : Un bon accueil, c’est fondamental. Il faut être disponible, écouter
le client. Quand je livre chez certaines personnes âgées, je leur prends
le pain, car j’ai la boulangerie à côté.

Propos recueillis 

par Pierrick Hamon

Portrait du trio gagnant (lire sur www.ville-bezons.fr)

Vitrine sur commerçants 

Nous sommes une ville
de résistance, avec de

belles valeurs humaines.

Portrait

La 2e édition des « Vitrines de Noël » a connu son épilogue le
18 janvier. Au-delà du concours, les commerçantes lauréates
nous parlent de leur métier. Entretiens avec des passionnées.

De gauche à droite, Isabelle Haimonet, Claudia Freire, Agnès Poisson
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Forts de la pertinence de la première édition, la municipalité et Jean-
Pierre Siméon, directeur artistique du Printemps des Poètes, reconduisent
pour la deuxième année consécutive, leur partenariat pour célébrer la
rencontre de la poésie et du cinéma. Ciné Poème revient les 21, 22 et
23 mars prochains au théâtre Paul-Eluard.

Festival Ciné Poème :
deuxième !

«J’ accorde beaucoup d’importance à la poésie. » Tahar
Benjelloun est un cinéphile assidu, rien d’étonnant
alors, à ce que l’écrivain ait accepté d’être membre

du jury du festival Ciné Poème. « On peut effectivement faire se
rencontrer les deux. Soit de manière explicite comme le tandem
Prévert -Carné ou implicite par le biais d’un thème, du langage, des
images. » Tahar Benjelloun salue l’initiative de Bezons. « Créer un
festival du film de poésie, destiné à un large public, basé sur une
sélection de courts-métrages, c’est formidable ! D’autant
qu’aujourd’hui la poésie a du mal à exister dans ce monde violent. »

Prix Goncourt en 1987
Son parcours d’écrivain, ce natif de Fès l’a commencé, en 1968, par
un poème. Depuis, il n’a cessé d’écrire et a reçu de nombreux prix.
En 2010, l’écrivain franco-marocain a été distingué par la Maison de
la poésie qui lui a décerné le Prix international de Poésie Argana, pour
son talent dans l’écriture poétique et son souci à défendre les nobles
causes de liberté, de dignité et de tolérance entre les civilisations.
Mais aussi pour son intérêt dans la promotion du dialogue dans le monde
et son importante contribution à l’enrichissement de la poésie marocaine.
Il a reçu en 1987 le prix Goncourt pour « La Nuit sacrée ».

Prix des collégiens
Tahar Benjelloun sera aux côtés de Gérard Mordillat (réalisateur
écrivain), Véronique Siméon (enseignante, chroniqueuse), Georges
Bellon (co-fondateur du festival international du court-métrage de
Clermont-Ferrand), sous la présidence du comédien Robin Renucci
pour récompenser du prix Laurent Terzieff, l’œuvre représentant le
mieux le mariage cinéma-poésie, parmi les 34 courts-métrages
sélectionnés. Un prix de la Jeunesse, ainsi qu'un prix du Public et
– nouveauté 2013 – un prix des Collégiens remis par des classes
de l’école Louise-Michel et du collège Gabriel-Péri, viendront
compléter le palmarès. « Les élèves travailleront, en amont du
festival, avec l’écrivain David Dumortier. Ciné Poème dépasse le
stade de l’événement pour se répercuter sur toute la ville, explique
Jackie Chérin, conseiller municipal en charge de la culture. C’est une
véritable démarche d’éducation populaire qui permet au plus grand
nombre d’accéder à la poésie grâce aux actions menées par les
centres sociaux, l’association des commerçants, la médiathèque,
le service jeunesse, les écoles… »
« Pour amener les gens à la poésie, il faut susciter l’envie », estime
Tahar Benjelloun. C’est ce que le lecteur public de la Compagnie

La Voie des Livres, Marc Roger, tentera de faire, la semaine précédant
Ciné Poème, en déambulant dans les rues et les commerces de
la ville pour lire des poèmes aux passants. En mars, n’hésitez pas.
Entrez dans la poésie !

C.H.

Rendez-vous
Mardi 19 février 2013
En prélude de Ciné Poème, conférence de Jean-Pierre
Siméon « La poésie, toute la vie » à 18 h 30 au théâtre
Paul-Eluard.
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Score
Vendredi 8 février, 21 h, de Yuval Pick,
centre national de Rillieux-la-Pape.
Autour du spectacle : stage de danse
adultes avec le chorégraphe Yuval Pick
samedi 9 février de 10 h à 13 h.
Formule stage + spectacle : 25 €

Le vilain petit canard
Samedi 16 février, 11 h 30 : spectacle
de Lou Broquin, théâtre en famille/ma-
rionnettes à partir de 3 ans.
Autour du spectacle : atelier en famille en
partenariat avec les centres sociaux
le mercredi 13 février à 14 h 30.

Debout sur le zinc
Mardi 19 février, 21 h : concert.

Don Quichotte du Trocadéro
Vendredi 22 février : 21 h : danse, nou-
veau spectacle de José Montalvo.
Ce spectacle vitaminé et haut en couleurs
rassemble une quinzaine de danseurs
de différents styles : danse hip-hop, clas-
sique, africaine, contemporaine avec en
« guest », le mime comédien Patrice
Thibaud.
Autour de ce spectacle : stage de danse
africaine adultes avec Bile de la Cie Mon-
talvo le samedi 16 février de 14 h 30 à
16 h 30.
Formule stage + spectacle : 33 €

O.R.

Renseignements au TPE
162, rue Maurice-Berteaux
Tél. : 01 34 10 20 20.

Le mari de Mia, poétesse
et universitaire, lui propose
une pause ! La pause a 20 ans
de moins qu’elle et est
chercheuse en neurologie,
comme le mari. 
Après avoir craqué - ce qui lui
a valu un séjour en hôpital
psychiatrique - Mia décide de
retourner « aux sources » :
elle loue une maison dans le
village de son enfance, à
proximité de la maison de
retraite où séjourne sa mère.
Elle y fait connaissance des
cygnes, groupe de « pétillan-
tes veuves octogénaires » qui
entoure sa mère. Elle anime aussi un atelier
d’écriture auprès de très jeunes adolescentes
et se lie d’amitié avec sa voisine, jeune mère
de famille. Elle reste aussi en contact avec sa
fille, jeune adulte, qui maintient le lien entre
ses parents.
Cette parenthèse enchantée permet à Mia
de réfléchir à la condition féminine. Les diffé-
rentes générations qu’elle fréquente (elle-
même a 55 ans) ont en commun d’avoir du
temps pour elles, « sans les hommes » - même
sa voisine qui a une relation assez conflictuelle
avec son mari - et surtout elles sont liées par le
désir de création, littéraire ou artistique. Je dois
avouer que j’ai une tendresse particulière pour
la brodeuse de « secrets ».
Mia s’interroge aussi sur son mariage, sur la
construction de son couple, sur leur vie quo-
tidienne, sur ce que signifie former un couple
dans la durée. Si au départ cela ravive sa dou-
leur, on la sent plus apaisée, sereine au fur et
à mesure du déroulement du roman. Et si
Boris - le mari - revenait ? Comment vivre
avec cette « pause », même terminée ? 
Un roman sensible sur la place laissée à la
création féminine et au travail des femmes, à
l’épanouissement de leur carrière. Avec en
filigrane, ces questions : les hommes se
posent-ils eux-aussi le problème de la conci-
liation de leur carrière avec leur vie familiale ?
Quelle place laissent-ils à leur compagne ?
Que connaissent-ils de leurs aspirations ? 

Nathalie

Le livre du mois de la médiathèque

Un été
sans les hommes 
de Siri Hustvedt
Roman adultes

21
TPE : le programme
de février

L'animation à l'honneur au TPE
En février et mars, le théâtre Paul-Eluard accueillera « Image par image », le festival du film
d’animation du Val-d’Oise. Le premier rendez-vous est donné le mercredi 13 février à
20 h 30. Ce sera l’occasion d’une « ciné-rencontre » autour du film « La Tête en l’air »
(réalisé par Ignacio Ferreras en 2011) en présence du directeur artistique du festival,
Yves Bouveret, et sous réserve la présence d’associations et professionnels de maladie
d’Alzheimer dont traite le film.
Lundi 25 février à 10 h, une master class « Michel » (Ivan Rabbiosi, série TV à partir de
8 ans) se déroulera en présence d’un ou des réalisateurs. Michel, monstre poilu à quatre
z’yeux, mange des chaussures ou des oiseaux rares et ne s'exprime qu’à travers quelques
onomatopées. Pourtant, tout le monde le considère comme normal…
Jeudi 7 mars, trois courts-métrages réalisés par Co Hoedeman qui sera présent, seront
projetés à partir de 10 h. « Les Trésors de Co » sont des animations de marionnettes,
de papiers découpés et en sable. À partir de 2 ans.
À 14 heures, le TPE ouvrira ses portes pour un goûter au ciné avec « Rose et Violette ». La
séance regroupe trois autres courts-métrages qui sortent cette année. Réalisés par Andrew
Ruhemann, Shaun Tan, Louise Seynhaeve… À partir de 6 ans.
Enfin, samedi 9 mars à 18 h, une nouvelle « ciné-rencontre » est programmée avec « L’His-
toire du petit Paolo », en présence d’un réalisateur, Nicolas Liguori. C’est un programme mu-
sical composé de 4 courts-métrages réalisé par Nicolas Liguori, Vincent Bierrewaerts,
Cécilia Marreiros Marum. À partir de 3 ans. 

O.R.
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Don Quichotte
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Les collégiens donnent la note. La classe orchestre du collège
Henri-Wallon, soutenue par l’École de musique et de danse,
se produira à l'espace Aragon, le 22 février prochain, à 20 h 30,
à l’occasion de la cérémonie de signature de l’Agenda 21 par
la municipalité.

Le développement
durable en musique

C e n’est pas tous les jours que l’occa-
sion est offerte à des élèves de com-
poser une chanson puis de l’interpré-

ter devant un public. Les collégiens de la
classe orchestre de Henri-Wallon se sont
emparés, avec ferveur, de l’opportunité qui
leur était donnée de parler de leur vie, lors
de la signature par la municipalité de l’Agenda
21. Portés par l’espoir, d’être entendus, en
cette journée tournée vers l’avenir.
Seifdine, Farah, Ouna, Alan, Nawel et leurs
camarades, ont mis tout leur cœur pour
écrire les paroles de « Changer », avec l’aide
de Julie Regimbart, leur professeur de mu-
sique et du musicien, Olivier Cloots, ensei-
gnant à l’École de musique et de danse,
partenaire du projet. Les adolescents ont
traduit en mots, leurs impressions, leurs sen-
timents. « On remarque les changements
dans la ville. Notre quotidien est amélioré
avec le tram, par exemple, mais on manque
de couleurs. »

Une vingtaine de collégiens
Dans une ambiance de motivation commune
exempte de tout esprit de compétition, la classe
orchestre réunit, deux heures par semaine, une
vingtaine d’élèves de quatrième. « L’objectif est
de faire découvrir la musique à des publics
qui n’ont jamais franchi les portes de l’école de
musique », explique Julie Regimbart. La péda-
gogie basée sur la transmission orale porte ses
fruits. « C’est notre deuxième année d’appren-
tissage et maintenant, on arrive à lire une par-
tition »,précisent les élèves qui ajoutent « ce n’est
que du plaisir. »
Le 22 février prochain, avant d’interpréter leur
création, la classe orchestre offrira avec piano,
djembés, xylophones, claviers et batteries sa ver-
sion de « Je suis un homme » de Zazie. Une soi-
rée que les jeunes musiciens attendent avec
fébrilité, mus par un sentiment de fierté partagé.
La classe orchestre, c’est cela aussi. Apprendre
à mener, ensemble, un projet. 

Catherine Haegeman

Les élèves du collège Wallon lors des
répétitions à l’école de musique.

Ciné femmes : 
Renoir le 21 février

Le collectif Ciné femmes donne rendez-
vous, le jeudi 21 février, à 14 h, au théâ-
tre Paul-Eluard (TPE) pour la projection
du film Renoir, réalisé par Gilles Bourdos,
avec Michel Bouquet. 
Tous les Bezonnaises et Bezonnais sont
les bienvenus. Les maîtres-mots : évasion,
rencontre et convivialité. Après le film, les
spectateurs sont invités au bistrot du TPE
pour discuter de la séance autour d’un thé,
d’un café et de petits gâteaux. Chacun peut
écrire, s’il le souhaite, sa critique sur les pa-
piers que le collectif fait circuler.
Depuis 1998, Ciné femmes est un groupe
de passionnées du septième art. Ses cinq
membres se réunissent tous les mardis
matin, au centre social du Colombier, pour
sélectionner un film, chaque mois, mettant
la femme à l’honneur. La séance se déroule
le jeudi en début d’après-midi. Pendant
chaque Ciné femmes, les mamans peu-
vent laisser leurs enfants aux lieux d’accueil
parents-enfants des centres sociaux. 
Le collectif organise chaque année, en
octobre, son week-end « Cinéma pour
tous », un condensé de courts et longs mé-
trages, agrémenté de débats.

Pratique
Tarif : 5 €. Inscription obligatoire au préa-
lable au 01 39 47 13 30 (centre social
du Colombier). Le théâtre Paul-Eluard se
trouve au 162, rue Maurice-Berteaux. Pro-
chaines séances: 21 mars, 18 avril, 16 mai,
20 juin. Il est recommandé d’arriver à
chaque fois à 13 h 45.
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Les 60 ans et plus ont l'embarras du choix
pour se maintenir en forme. La ville, via
ses services, l'USOB et plusieurs autres
associations leur proposent une kyrielle
d'activités.

Une ville riche en sports
pour ses seniors
À Bezons, les aînés ont tout à proximité pour lutter contre l’inac-

tivité physique. La municipalité, dans son service aux retrai-
tés, leur propose une palette activités, hors vacances sco-

laires, afin d’entretenir leur condition physique. 
Le cours de yoga, à la salle Astérix, réunit 11 personnes tous les jeu-
dis soir. La danse de salon, au foyer Péronnet, enchante ses fidèles
chaque jeudi après-midi. L’atelier équilibre, au même endroit, en fin
d’après-midi le lundi compte 12 inscrits. Sans oublier, en partena-
riat avec le service municipal des sports (SMS), le créneau horaire
hebdomadaire réservé à la piscine, le vendredi, de 16 h à 16 h 45.
« Dans les sorties que nous proposons, nous avons toujours de la
marche à pied et des excursions », complète Jean-Claude Diallo, le
responsable.

Des activités plébiscitées
Les anciens peuvent bien entendu trouver leur bonheur en dehors
de ce service dédié. L’aquagym, proposé par le SMS, à l’heure du
midi à la piscine, a ainsi son lot d’adeptes seniors. Féminines essen-
tiellement. 
L’USOB regorge d'activités attractives. En cette saison 2012/2013,
la plus grande association sportive bezonnaise compte quatre-
vingt-six (3 % du total) 60 ans et plus parmi ses licenciés, dont 44
en culture physique et 22 en natation. Des seniors, il y en a aussi
dans les sections pétanque, plongée et tennis. « Ils sont majoritai-
res au comité directeur et nombreux en tant que dirigeants, remar-
que Pierre Bouquet, président. Plus sérieusement, nous ne regar-
dons pas l’âge. Mais si nous avons des demandes de création de
section seniors, nous les étudierons, bien entendu. » 

Les associations hors USOB prisées des anciens ont le vent en poupe.
Gym pour tous, avec son volet danse country, fidélise. Idem pour
le yoga de l’association Week-end. 

Parmi les structures dynamiques, Les Amis randonneurs. Les mar-
cheurs comptent une majorité de seniors parmi leurs 68 adhérents,
dont la doyenne a 83 ans. Ici, ce sport santé et physique est prati-
qué toute l’année. Les marches avoisinent les 15 à 20 km le diman-
che, les grandes sorties étant souvent plus longues. 
D’autre associations proposent des activités courues par les anciens :
Shintaïdo (yoga, art martial), L’Arbre de jade (art énergétique et mar-
tial), Silver star dance club (country), Billard-club du Val-d’Oise,
Tarot-club de Bezons (compétition), MDB d’Argenteuil-Bezons
(cyclotourisme). Le constat est sans appel : les aînés sont de plus
en plus sportifs. 
Une tendance vouée à durer. Pierre Bouquet acquiesce : « Notre gé-
nération des 50-60 ans, qui sera bientôt retraitée, est très fournie.
La pratique sportive elle-même change chez les anciens. Avant, les
sports dits plus individuels, comme le cyclisme, la marche, avaient
la cote. On assiste désormais  à l’émergence de seniors dans des
sports plus collectifs. »

Pierrick Hamon

« Notre génération des 50-60 ans est très fournie »,
Pierre Bouquet, président de l’USOB

Sports
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La section plongée de l'USOB offre l’opportunité de passer ses niveaux pour
aller ensuite explorer la grande bleue. Portrait d'un club de passionnés, tous
bénévoles.

La plongée,
de la piscine 
aux fonds marins !

L a plongée « bouteilles »,
c’est sacré pour la soixan-
taine de licenciés de la

section de l’USOB. Les aficiona-
dos de ce sport se retrouvent
pour l’entraînement à la piscine
Jean-Moulin, chaque mercredi
de 19 h 45 à 22 h, et chaque sa-
medi, pour une session palmage,
de 18 h 30 à 20 h. Un lundi par
mois, 18 licenciés évoluent dans
la fosse de 20 m à Conflans
Sainte-Honorine (78). Une sortie
club est organisée chaque
année. Après Banyuls-sur-Mer
(Pyrénées-Orientales) et La
Londe-les-Maures (Var), la pro-
chaine escapade marine aura
lieu à Marseille, le week-end de
la Pentecôte.

Plonger à 20 mètres 
de profondeur
dès 16 ans

Convivialité, tutoiement et res-
pect de la faune aquatique sont
les maîtres mots. Repas et sorties
rythment la vie d’un club animé
uniquement par des bénévoles.
Neufs instructeurs enseignent
les rudiments, deux responsa-
bles matériels gonflent les blocs
(bouteilles) avant chaque entraî-
nement où se mêlent théorie et
pratique.
Cette jolie structure intergéné-
rationnelle – le doyen a 82 ans -
est accessible à partir de seize
ans.
Le baptême de plongée est gra-
tuit. Le club fournit le matériel. Si
l’essai est concluant, le nouveau

venu doit acheter la panoplie
(palmes, masque, tuba). Le reste
- les blocs (bouteille), détendeurs
(mécanisme respiratoire) et les
gilets stabilisateurs - peut être
prêté. La passion montante rime
souvent avec investissement.
Le but consiste à passer ses
niveaux. Il y en a quatre, en
sachant que le premier permet
de descendre à 20 mètres de
fond. Paliers de décompression,
immersion, procédures pour  en-
lever et remettre son masque
ou son détendeur sous l’eau…
tout est passé au peigne fin. 

Prudence et merveilles
Une pratique régulière est pri-
mordiale. Les aquaphobes peu-
vent s’abstenir. Les têtes brûlées
aussi. La plongée reste un sport
à risques où la sécurité n’est pas
prise à la légère. « On ne plonge
jamais seul. On limite les dan-
gers au maximum, rassure
Sophie Ricou, la présidente.
Quand les gens ne sont pas en
forme, on leur déconseille d’y
aller ».
L’amour de l’ « aquarium salé »
est tel que plusieurs membres,

devenus au fil des années une
bande de copains, se réunissent
pour des vacances plongée, hors
club, aux quatre coins du globe.
La dernière immersion du genre
a eu lieu en Mer rouge, en
Égypte.

Pierrick Hamon

Pratique.
Pour tout renseignement ,
www.usobsubaqua.fr
Inscription : 240 € pour les adul-
tes, 180 € pour les étudiants
fournissant un justificatif. 15 €
de réduction pour le 2e mem-
bre de la famille.

« On ne plonge
jamais seul.

On limite les dangers
au maximum.

Quand les gens
ne sont pas en forme,

on leur déconseille
d’y aller. »
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Un gars, une fille, du sport

Dans le quartier du Val, les premières actions pour favoriser la
pratique féminine du sport ont vu le jour. 

Le 23 janvier dernier, au gymnase
Marcel-Cachin, le tournoi sportif « Un
gars, une fille » a permis à des binômes

associant garçon et fille de se confronter
amicalement à travers plusieurs activités
sportives. Ce rendez-vous avait été précédé
d’une animation au parc Sacco-et-Vanzetti
où garçons et filles s’étaient mesurés dans
la bonne humeur au tir à l’arc.

Encourager la pratique
sportive féminine

Derrière ces bons moments, c’est un pro-

jet qui associe plusieurs services munici-
paux : le service des sports, le centre so-
cial de La Berthie et la mission Politique
de la ville. Son objectif est d'encourager
la participation des jeunes filles aux dis-
ciplines sportives proposées sur la ville.
Stagiaire pour préparer son brevet pro-
fessionnel de la jeunesse, de l’éducation
populaire et du sport au centre d'initiation
sportive (CIS), Sébastien Cesmat a imaginé
« une action mixte où l’émulation entre
garçons et filles peut favoriser une meil-
leure participation ».

Le temps de l'action
L’agence pour l’éducation par le sport
(APELS) avait diagnostiqué cette moindre pra-
tique féminine dans le cadre de l’expérimen-
tation nationale pour une politique d’éduca-
tion par le sport dans les quartiers populaires
à laquelle Bezons s'est associée avec 7 au-
tres villes en France. Après les études et
l’état des lieux, le temps est donc à la concré-
tisation dans les quartiers. À Bezons, c’est
un petit pas qui vient d’être franchi mêlant
lien social, éducation et sport au plus près
des habitants. 

L es 11-15 ans devraient passer de bel-
les vacances d’hiver. Le service munici-
pal des sports leur a concocté un pro-

gramme aux petits oignons pour le pass sport
qui se déroulera du 4 au 8 mars.
Au menu : natation, jeu de la crosse, tchouk-
ball, préparation physique générale. Une sor-
tie surprise est également dans les cartons.
Tarif : 10,5 €. Inscriptions à partir du 10 fé-
vrier au service municipal des sports, mai-

son Nelson Mandela, 44 rue Francis-de-
Pressensé. Ouvert le lundi, mardi, jeudi,
vendredi de 8 h 30 à 12 h et 13 h 30 à
17 h ; le mercredi, de 8 h 30 à 12 h et de
13 h 30 à 18 h. Tél. : 01 30 76 21 66.

Le CIS aussi
Le Centre d'initiation sportive (CIS), à desti-
nation des 5-12 ans, sera également actif
pendant les vacances. Deux stages sont

proposés du 4 au 8 mars, au gymnase Jean-
Moulin et à la salle Frassin. Les 5/7 ans
s'initieront aux arts du cirque (16 places). Les
8-12 ans (20 places) feront de même, avec
un volet danse en plus. Une sortie au cirque
est prévue pour les deux groupes.
Renseignements au SMS. Pour les enfants
non inscrits à l'année au CIS, inscriptions
dès le 4 février (depuis le 30 janvier pour les
autres).

P.H.

Un beau pass sport en mars



Bezons infos n° 336 _ février 2013

Jeunesse

Les jeunes du Pass ont participé à « Festigraff » pendant les vacan-
ces de Noël. Un atelier ludique où ils ont découvert cet art de rue.
Leur travail est exposé à l'espace jeunes.

Graff : la griffe des jeunes
Trois matinées pour réaliser une toile
avec un pochoir personnalisé. Tel était
le défi lancé aux jeunes du Pass.
Tenues et masques de protection,
bombe à graffer, acétone pour effacer.
Tous étaient bien équipés. Au préala-
ble, chacun devait réaliser un pochoir
personnalisé. Kévin a choisi l’écusson
de son club de football de cœur,
l’Olympique de Marseille. Davynna,
son prénom. Sur les conseils avisés de
Christa et Mohamed, chacun a affûté
sa technique de graff. Un fond, une
image. La dizaine de graffeurs en
herbe, aidés ou pas, s'en est bien sor-
tie. Les œuvres sont exposées au
Point information jeunesse (PIJ), au
rez-de-chaussée de l’espace jeunes.26

Le collectif des cultures urbaines prend racine. En 2013, le service municipal
de la jeunesse propose désormais aux 11-25 ans deux séances hebdomadaires
de hip-hop.

D epuis sa création en 2010, le collectif des cultures urbaines prend de l’étoffe.
Les danseurs intéressés ont rendez-vous avec Yanka, le chorégraphe,
toute l'année scolaire, le mardi de 18 h à 20 h, à la salle des Pierrats, pour

les 15-25 ans, et le mercredi, même endroit, de 14 h à 16 h, pour les 11-14 ans. 

Les 11-14 ans sur scène le 25 avril au TPE
Ces derniers participent, depuis octobre 2012, à la mise en place d’un projet
culturel, en partenariat avec le théâtre Paul-Eluard. Ils se produiront justement sur
les planches du TPE, le 25 avril, lors du spectacle « Des jeunes éclats d’art en scène ».
Dans cette optique, plusieurs séances seront co-animées par Mathieu Pacquit, dan-
seur professionnel de la compagnie Anne N’Guyen. Les jeunes du collectif assis-
teront d'ailleurs au spectacle « Autarcie » de la compagnie, le mardi 19 mars, au
TPE. Le lendemain, une rencontre sera organisée sur place avec les artistes. 
L’objectif du collectif est, rappelons-le, de permettre aux jeunes de s’exprimer par
la danse et de leur donner l’opportunité de se produire en public lors des manifes-
tations municipales. 

P.H.

Inscription, auprès du SMJ, au 39 rue Villeneuve,
01 78 70 72 10. Places limitées.

Du hip-hop pour les
jeunes toute l'année
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La cité des Lilas lit son journal 

Les 158 locataires de la cité des Lilas ont eu le privilège de recevoir, en novembre dernier,
le premier numéro du Journal de la Cité dans leur boîte aux lettres. Les prochains
numéros paraîtront mensuellement à partir de ce mois-ci.

C réé à l’initiative de l’amicale des loca-
taires de la cité des Lilas, ce nouveau
journal est porteur de plusieurs en-

jeux. C’est la volonté de « fédérer les habi-
tants », d’instaurer une sorte de « dynamique
de petit village » qui est à l’origine du projet,
explique Guy Bianchi, secrétaire de l’amicale
et rédacteur du Journal de la Cité. L’objectif
est donc de permettre aux locataires de se
sentir équitablement investis dans la cité et
de les rassembler autour des valeurs com-
munes du bien-vivre-ensemble. Or, pour fon-
der un tel lien privilégié entre les habitants, il
est essentiel que tous aient accès aux mê-
mes informations concernant leur lieu de vie.

Par ailleurs, l’intérêt d’un tel dispositif est de
donner la parole aux locataires, de connaître
leurs avis et leurs demandes.
« J’habite la cité des Lilas depuis 1986. De-
puis tout ce temps, j’ai noté une réelle ca-
rence en termes de communication… L’affi-
chage c’est important, mais pas suffisant »,
affirme Guy.

Un quatre pages bien rempli !
Ce journal « de proximité » couvrira, en qua-
tre pages, une grande diversité de sujets : vie
quotidienne, activités au sein de la cité, infor-
mations légales etc. répondant aux besoins
de tous les locataires. Un encart sera par

exemple réservé aux annonces relatives aux
achats, ventes et échanges. Les enfants ne
seront pas en reste puisqu’une page leur
sera consacrée. Sur ce point Guy ajoute :
« nous souhaiterions mettre les enfants à
contribution. Ils pourraient par exemple de-
venir les rédacteurs de cette page et s’expri-
mer au sujet de leur école, de leurs loisirs ou
de la vie quotidienne. À l’avenir, nous aime-
rions qu’ils réalisent des enquêtes auprès de
professionnels exerçant des métiers qui les
font rêver ». 
Nous saluons bien évidemment cette belle
initiative et lui souhaitons une longue vie. 

C.S.

Après les excès des fêtes et un mois de galette des
rois, reprenez-vous en main. Une cure, maintenue
dans le temps, sera suivie d'effets.

Retraites franco-allemandes
du 16 au 18 avril
La Caisse nationale d’assurance vieillesse (Cnav)
organise du 16 au 18 avril en partenariat avec
la Deutsche Rentenversicherung Bund et les ré-
gimes complémentaires Agirc-Arrco, des journées
d’information retraite franco-allemandes.
Des conseillers français et allemands vous rece-
vront sur rendez-vous pour répondre à vos ques-
tions et, éventuellement, évaluer le montant de
votre retraite.
Si vous avez cotisé au Régime social des indé-
pendants (RSI) ou a la Mutualité sociale agricole
(MSA) au cours de votre carrière, un dossier
pourra vous être remis.
Pour participer vous devez vous inscrire avant le
17 mars :
- par courrier : en renvoyant le bulletin d’inscrip-
tion, disponible dans le réseau d’accueil de l’As-
surance retraite et chez les partenaires (Cpam,
Caf, Cicas, ambassades, consulats, etc.), à l’adresse
(Communication externe Île-de-France 14411 -
75951 Paris cedex 19)
- par Internet :en envoyant vos coordonnées (nom
de naissance, nom marital, prénoms, date et
lieu de naissance, téléphone joignable dans la jour-
née, numéros de sécurité sociale français et
allemand) à l’adresse suivante : ri-franco-alleman-
des@cnav.fr.
La Cnav vous contactera pour vous fixer un ren-
dez-vous.

Info

Pratique

Conseil pratique du CCAS

Manger mieux pour aller mieux

Respecter les rythmes
alimentaires.

Les diététiciens recommandent quatre repas
par jour, en évitant le grignotage entre les
repas. Laisser un intervalle de quatre heures
minimum entre chaque.
L’idéal : un petit déjeuner complet, un repas du
midi bien équilibré, un vrai goûter (pain, cho-
colat, fruits, voire laitages) à 16 h, et un dîner
pas trop copieux. Contrairement à ce que dit
l’adage « qui dort dîne », le repas du soir est
essentiel pour bien dormir.
Supprimer le goûter de 10 heures : il apporte
trop de calories. 

Adapter les rations alimentaires. 
L’importance de l’assiette varie selon : la taille,
l’âge, l’activité physique.

Viandes, œufs, poissons, une à deux
fois par jour maximum. L’excès de viande
rouge ou transformée (charcuteries, saucis-
ses, boudin, pâté) est nocif pour la santé.

Fruits et légumes, au moins cinq par
jour.

Produits laitiers, trois ou quatre par
jour. 

Féculents, une fois par jour. 

Limiter la consommation de pro-
duits gras, trop salés, sucrés ou épicés.

Boire de l'eau. Même sous un climat tem-
péré comme le nôtre, un adulte sédentaire a
besoin de consommer 1,5 litre d’eau par jour.
Encore plus quand il fait du sport : la perte de
1 % de son poids en eau implique une baisse
de 10 % de ses capacités physiques. Évitez le
café l’après-midi, l’excès d’alcool et de sodas.

Bouger plus pour diminuer les maladies
cardio-vasculaires.

Le régime, pas la solution.
Avant 40 ans, en modifiant ses habitudes ali-
mentaires, on peut espérer perdre 2 à 4 kilos
par mois, après, plutôt 1 à 2 kilos. Un régime
sous-entend une restriction trop importante.
Un retour à une alimentation normale est
synonyme de prise de poids.
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Retraités

Naissances
Jusqu’au 16 décembre 2012

Bienvenue aux nouveaux
Bezonnais, félicitations
aux parents de :

 Adam Boucherit Drouet  Jessim
Metmer  Latifa Abdi  Alda Correra 
Serena Desir  Aksel Lamara  Adel
Bouabdallah  Yacine El Kaniar  Louann
Fabre  Eva Foly  Abd Beneddif 
Valentina Ribeiro Da Silva  Kenny Tanoh

 Liam Apolinario Da Silva  Aaron
Douzebo  Essma Harouach  Sarah
Mahi  Myriam Aouchiche  Hilel et
Lokmane Bertouli  Taïyron Tacita Bonil 
Maël Pottiez  Elyssa Attig  Sam
Baudesson  Sara Rfiaâ  Calvin
Benouadah  Sandra Fansi Ndengoué 
Maria Silva Melo  Liam De Faria 
Ludivine Debo Owuma  Sophinsky
Derodin  Noham Djé  Issa Gervais 
Théotime Bourget  Edijon Haxhosaj 
Abdelghani Malha  Katïa Amimer 
Hamza El Ouazani  Rubeyn Mpanzu
Mayala  Aymen Benarbia  Matteo
Bourgeais  Loane Vasseur  Israa El
Quitar  Sherine Et-Tahiri  Alexis
Raimondi  Souleyman Bahloul  André
Gomes Alves  Ilyes Lemkadem  Jelani
Tall  Adam Ichou  Lara Rodrigues Luis

 Hichma Abdou Bakari  Farah Akharraz
 Léa Lares  Youssra Reddaf  Sonia

Kertiou.

Mariages
Jusqu’au 29 décembre 2012

Ils se sont mariés, tous
nos vœux de bonheur à :
Fabrice Josse et Kheira Messabih.
Imad Kourradi et Hanan Kasbour.
Najime Aarrass et Mouna Hamcha.
Thushyanthan Shanmuganathan et
Revathy Rasiah.
Mohamed El Bougarfaoui et Laïla El Qioin. 

Décès
Jusqu’au 31 décembre 2012

Ils nous ont quittés. La ville
présente ses condoléances
aux familles de :
René Pieri, Bertrand Paul, Colette Valerius
épouse Faham , Abilio Domingues, Marie-
Claude Beuzit veuve Müller, Huguette
Dupont épouse Mourot, Alberto De Sa
Correia, Jean Chauvel, Tahar Belkhelfa,
Benali Tejerre, Henri Guillemart.

État civil

Audition des élèves de l'école
de musique de Bezons  
Les élèves de musique de chambre se-
ront réunis pour l’occasion en orchestre
et les classes de formation musicale chan-
teront des extraits de leur spectacle joué
au TPE sur le thème des contrastes. Un
rendez-vous musical apprécié tous les
ans ; suivi d’un échange autour d’un goû-
ter. Venez nombreux !
Mercredi 6 février à 15 h, salle polyva-
lente du foyer-résidence Louis-Péronnet.

Anniversaires
Manifestation festive organisée avec
le concours de musiciens bénévoles.
Dans un cadre convivial, en tant qu’ac-
teur ou simple spectateur, venez fêter
les anniversaires des usagers du foyer-
restaurant. Sur réservation pour le dé-
jeuner, entrée libre pour la danse.
Mardi 26 février, de 12 h à 14 h, au
foyer-restaurant Louis-Péronnet. 

Bowling
Franconville – 95
À découvrir à tout âge, le bowling est
un sport passionnant, une détente in-
comparable… Venez vous aussi vous
élancer sur les pistes ! Des chaussu-
res spéciales vous serons prêtées à
l’entrée. 

Mardi 5 février. Départ de Bezons
après ramassage : 13 h 30. Retour à
Bezons vers 18 h 30.

Centre de tri de Montlignon
Vallée de Montmorency - 95
Visite guidée du centre de collecte et
traitement des déchets et animations
sur le tri.
Il est grand comme 10 fois la surface
d’un terrain de tennis et peut trier la
valeur en poids de 150 Airbus par an
(12 000 tonnes). 
Mardi 19 février. Départ de Bezons
après ramassage : 9 h 45. Retour à
Bezons vers 13 h.

Mobi-Cité 
Cette association avec le soutien de la
ville, vous propose le service Mobi-
Cité afin d’assurer vos déplacements
dans Bezons ou vers l’hôpital d’Argen-
teuil. Pour adhérer et profiter de ces
services, il suffit de téléphoner au
01 39 47 60 35 et une personne se
rendra à votre domicile afin de procé-
der à votre inscription. Vous pourrez
ensuite acheter des tickets soit direc-
tement à la régie des quartiers située
au 2, allée Georges-Bizet, soit lors des
permanences assurées le 2e mardi de
chaque mois au foyer Louis-Péronnet
ou encore le 3e mardi de chaque mois
au service municipal aux retraités.
Information complémentaire au
01 39 47 60 35. 

Inscriptions et renseignements :
Service municipal aux retraités
Résidence Christophe-Colomb
6, rue Parmentier 
Tél. : 01 30 76 72 39

Sorties en Île-de-France
et ses alentours

Activités du 5 au 26 février 2013

Mairie
Mairie de Bezons
BP 30 122 – 95875 Bezons Cedex
01 34 26 50 00

Les élus vous reçoivent
Le maire et ses adjoints vous reçoivent
sur rendez-vous à prendre au
01 34 26 50 00. Pour éviter tout dé-
placement inutile et obtenir directe-
ment un rendez-vous avec l’élu
concerné, précisez la question qui vous
préoccupe.
Courriel : courrier@mairie-bezons.fr

Le conseiller général
vous reçoit
Dominique Lesparre, vous reçoit sur rendez-
vous à prendre au 01 34 26 50 40.
Courriel : dominique.lesparre@valdoise.fr

Permanences
Groupe UMP - Bezons Mon Village
- Olivier Régis – 60 rue Edouard-Vaillant
à Bezons – Tél. : 06 83 83 28 79
bezonsmonvillage@yahoo.fr

Union démocrate – Arnaud Gibert
12 bis rue des Frères-Bonneff
06 11 68 64 33 arnogibert@gmail.com

Vos contacts
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Santé

Numéros utiles de la mairie
Standard : 01 34 26 50 00

Action sociale : 01 34 26 50 10

Service population : 01 34 26 50 01

Elections : 01 34 26 50 09 

Communication : 01 34 26 50 64 

Services techniques : 01 34 26 50 08 

Direction enfance-écoles : 01 39 61 86 24

Centre de loisirs primaire Louise Michel :
06 24 98 04 75 

Centre de loisirs primaire Croky :
01 30 76 66 20 

Petite enfance : 01 39 47 96 45

Crèche collective Pinocchio :
01 78 70 72 18

Crèche familiale l’Ombrelle : 01 30 76 72 37

Crèche familiale du Colombier :
01 78 70 70 21

Crèche familiale des Sycomores :
01 39 81 53 90

Halte-garderie : 01 78 70 70 22

Médiathèque Maupassant : 01 39 47 11 12

Ecole de musique et de danse :
01 30 76 25 09

Théâtre Paul-Eluard : 01 34 10 20 20 

Ecrans Eluard : 01 34 10 20 60

Espace jeunes : 01 78 70 72 10

Maison de la citoyenneté : 01 30 76 10 39 

Centre social Robert-Doisneau :
01 30 76 61 16

Centre social du Colombier :
01 39 47 13 30

Centre social du Val-Notre-Dame :
01 30 25 55 53

Service retraités : 01 30 76 72 39

Centre de santé : 01 30 76 97 13 

P.M.I. : 01 30 76 83 30

Service des sports : 01 30 76 21 66

À votre service

S’en laver les mains ?

www.ville-bezons.fr

Pour des raisons indépendantes de la volonté des pharmacies bezonnaises
et du magazine municipal, Bezons infos est toujours dans l’impossibilité
de publier les adresses des pharmacies de garde les dimanches et jours
fériés.
En cas de besoin, contactez le commissariat. Tél : 01 39 96 53 50.

Pharmacie de garde

D ébut janvier 2013 les seuils épidé-
miques de la grippe et de la gastro-
entérite ont été franchis. Si des trai-

tements médicaux s’imposent, une règle de
prévention permet de limiter la diffusion de
ces deux pathologies, et de bien d’autres…
Pourtant, les Français résistent, et cette sim-
ple mesure d’hygiène quotidienne peine à
devenir une vraie habitude. Ainsi par exem-
ple, seul 1 Français sur 5 se lave les mains
avant de passer à table, alors que l’on sait
qu'un bureau héberge 400 fois plus
d’agents bactériens que la cuvette des toi-
lettes, et qu’une personne qui éternue pro-
jette ses virus et bactéries jusqu'à 15 mè-
tres !

La main est l’outil principal de l’homme, et
son principal contact physique avec son en-
vironnement. Cet environnement est peu-
plé d’agents infectieux, de salissures,
d’agents toxiques qui vont s’installer sur les
mains, en faisant ainsi un excellent moyen
de transport, et donc un grand vecteur de
transmission des maladies.
Se laver les mains ne doit pas se résumer à
enlever des salissures. Le bon sens dicte de
procéder à un lavage systématiquement
dans certains cas :
•Avant de préparer à manger
•Avant de passer à table
•Avant de s’occuper d’un nouveau-né

et/ou d’un bébé
•Avant et après être allé aux toilettes
•Après avoir pratiqué des activités salis-

santes, manipulé un animal et/ou des
produits non alimentaires (ménage, jar-
dinage, bricolage, etc...)

•Avant et après s’être occupé d’un malade
ou d’une personne dépendante

•Après avoir utilisé les transports en
commun…

Le lavage doit se faire à l’eau et au sa-

von. En cas d’emploi de solutions
hydro-alcoolique, veiller à ce que les
mains ne portent pas de salissure avant
l’utilisation. Il convient de bien se
mouiller les mains avant de savonner,
et de veiller à nettoyer l’intégralité des
paumes et des doigts.

Enlever vos bijoux
Les bijoux tels que bagues et alliance
peuvent être un réservoir à microbes. Il
est préférable de les ôter avant certai-
nes occupations (soins aux personnes,
jardinage, bricolage, soins aux ani-
maux…).
Si on se lave les mains en portant ses
bijoux, il faut veiller à correctement les
savonner, les rincer, mais aussi à bien
les sécher.
Après le lavage à l’eau et au savon, il
faudra prendre garde à bien sécher la
peau, y compris entre les doigts, à
l’aide d’essuie-mains, de préférence à
usage unique. Il faudra préférer les sa-
vons liquides au traditionnel pain de sa-
von, qui reste humide en permanence
et n’est pas toujours correctement
stocké.

En faire une bonne
habitude...

L’école et la crèche étant de hauts lieux
de contagion, il est important d’appren-
dre très tôt aux enfants l’importance de
cette hygiène des mains ainsi que la fa-
çon dont le lavage doit se pratiquer. 
Rien ne vaut des explications claires
afin que ce geste devienne une habi-
tude de vie au quotidien, et préserve au
maximum des risques de contagion
lors de ces épidémies qui reviennent
chaque année. 

Recherche
• Femme sérieuse non fumeuse cherche
quelques heures de ménage et repassage.
Contact : 06 61 38 31 04

vends
• Four micro-ondes Philips, ( 2 plateaux,
58 x 36 cm) prix : 100 €
Téléviseur Samsung 82 cm sous garantie
prix : 150 €
Contact : 01 34 11 34 62

Cette rubrique d’annonces gratuites est
réservée aux annonces des Bezonnais
(particuliers ou associations). Leur contenu
n’engage que leurs auteurs.
Les annonces sont à adresser à : Bezons infos :
Mairie, BP 30 122 - 95875 Bezons Cedex.

annonces

Petites

29
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Expression des groupes

Majorité municipale Opposition  municipale

Groupe Socialiste

L’année 2013 débute dans un climat morose : crise
économique, financière, chômage, fermetures
d’entreprises. Ce contexte pourrait nous pousser
à la mélancolie. Faut-il pour autant désespérer ? 
Non, nous sommes nombreux à ne pas le penser. 
La France, 5ème puissance mondiale, dispose d’im-
menses atouts que nous ne devons pas oublier.
Comme d’autres pays développés, nous vivons une
mutation économique et sociétale sans précé-
dent, dans un monde de plus en plus ouvert. 
Pour beaucoup de nos concitoyens, cette muta-
tion est douloureuse. Les réalités du XXIème siè-
cle viennent ébranler nos certitudes du XXème

siècle.
De réelles possibilités de gauche existent pour
rétablir la confiance en un avenir national. Le pré-
sident François Hollande en a conscience, quitte
à prendre le contre pied du candidat Hollande. 
Des mesures, prises par le gouvernement, sont
fidèles aux engagements du candidat : éduca-
tion (créations de postes, alors que la suppression
de 14 000 postes était programmée par le pré-
cédent gouvernement, rétablissement d’une for-
mation des professeurs), majoration de 25% de
l’allocation de rentrée scolaire, mesures en faveur
du logement, police…
Ne perdons pas de vue la situation dans laquelle
la droite a laissé les finances publiques en mai
2012, après plus de dix ans de gestion et de

cadeaux fiscaux accordés aux plus aisés. Ce n’est
pas en quelques mois que la France peut retrou-
ver son équilibre et son aura dans le monde. 
S’agissant de Bezons, 2013 a commencé dans
l’espoir avec la concrétisation, fin 2012, de nom-
breux projets : arrivée du tramway tant espérée,
création de logements de qualité, développement
et embellissement de notre ville que certains s’ac-
tivent à maintenir dans un village du passé. 
Le monde change, notre ville aussi. Les projets
anciens, voient le jour. Initiés par les équipes mu-
nicipales précédentes, sous l’impulsion de Jacques
Leser, ils concrétisent la continuité de l’action de
la majorité municipale de gauche.
Engagés résolument dans la dynamique
de rassemblement de la gauche pour les
combats futurs, les élus socialistes prennent
toute leur part dans cette gestion. 
Nous comptons sur
vous, vous pouvez
compter sur nous.

Philippe Ngwette 
Adjoint au Maire

Union démocrate

Mais c’est bien le seul ! La circulation des
2 côtés du pont de Bezons est catastrophi-
que à longueur de journée et totalement
paralysée aux heures de pointe. Les aména-
gements réalisés juste de l’autre côté du
pont en sont la cause (et pas le tram, lui-
même gêné pour circuler).
Tram, D392/992, 2 bretelles d’accès à
l’A86, 3 de sortie, station-service, 2 desser-
tes locales (notamment vers l’hôpital Louis-
Mourier) : le traitement inadéquat de ce
nœud routier constitue un véritable pro-
blème qui touche les Bezonnais et bien au-
delà et crée tension nerveuse, banalisation
des incivilités et dégradations du mobilier ur-
bain. Il faut les repenser sans plus attendre.

Arnaud Gibert
Conseiller municipal

Conseiller communautaire

Groupe Bezons citoyenne et solidaire
Résolument à gauche avec Dominique Lesparre

Bezons, mon village
UMP et apparentés

Aide alimentaire : il y a urgence à la reconduire !
Le tramway ROULE…

Action et volonté
Ensemble en 2013,
construisons un véritable
projet de ville pour Bezons!
Mes amis, 
En ce début d’année, permettez-moi de vous souhaiter le meilleur pour votre
famille, votre santé et vos projets personnels et professionnels. En tant que leader
de l’opposition municipale, je forme le vœu que triomphent les idées et les valeurs
que nous défendons quotidiennement avec l’équipe Bezons mon Village. Je forme
le vœu que 2013 soit la dernière année d’une telle gestion pour notre ville et que
dans les prochains mois, notre projet et l’idée d’une alternance possible éveillent
les consciences ! 2014 doit s’imposer comme une échéance électorale majeure
pour notre ville.
Si la vie à Bezons vous semble de plus en plus difficile, si les projets pharaoniques
du maire vous inquiètent, si vous voulez sauver le peu de patrimoine qu’il nous reste,
et si vous voulez construire un projet à taille humaine pour notre ville, alors contac-
tez-nous par courrier ou par mail :
60 rue Edouard Vaillant ou sur be-
zonsmonvillage@yahoo.fr 
Nous avons besoin de vous tous sur
notre liste municipale, dans nos as-
sociations, dans les services de la
mairie… Notre projet est un projet
collectif qui doit associer l’ensemble
des habitants de Bezons, de tous les quartiers et de tous les âges. 
Renseignements et inscriptions : 06 66 96 53 93 -bezonsmonvillage@yahoo.fr 
Rejoignez-nous, vous avez votre place dans notre équipe ! 

Olivier Régis,
Conseiller municipal,  président du groupe Bezons mon Village

Les signes visibles de l'augmentation du nom-
bre de personnes plongées dans la pauvreté se
multiplient : la prolifération sur de nombreux
coins de rues, espaces le long du périphérique
ou des autoroutes et plus près de chez nous en
bordure de Seine de tentes et abris de fortune
vient nous le confirmer.

Lors des permanences organisées par le
cabinet du Maire, sur la question du paiement
des impôts locaux, les situations de précarité et
de grande difficulté concernent désormais un
public élargi, dont les retraités figurent en bonne
place avec les personnes privées d'emploi. Bien
souvent dans ces entretiens un douloureux
constat s'impose : le minimum pour vivre n’est
pas atteint malgré les aides sociales versées.

A Bezons le nombre des demandeurs d’em-
plois (2230) s’est accru en un an de 9,20 %.
Dans le même temps, la progression des chô-
meurs indemnisés n'a été que de 4,10 % . Ce
qui va élargir davantage le nombre des familles
placées dans la précarité.

Les politiques d’austérité menées partout en
Europe conduisent à l’augmentation du nom-
bre des personnes en situation de pauvreté.

En France, la multiplication des plans de licen-
ciements et la réduction drastique de nom-
breux budgets des ministères va amplifier ces
phénomènes.

Compte-tenu de ces éléments, on comprend l’in-
quiétude manifestée par les diverses associations
caritatives devant les menaces répétées qui pè-
sent sur le programme alimentaire européen. Sur
proposition de Dominique Lesparre et de
Consuelo Fernandez, notre conseil municipal
unanime s’est engagé aux côtés de ces asso-
ciations pour réclamer la reconduction de
l’aide alimentaire. La mobilisation doit se pour-
suivre à tous les niveaux car les partisans de l’aus-
térité continuent d’en exiger la diminution. 

Raymond Ayivi
Conseiller municipal






